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L'action se passe en Bourgogne. à la fin du XV* siècle. 
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ARGUMENT 


UNE PLACE PUBLIQUE 


Au déclin du xve siècle, les bandes du Condottière, aventurier italien 
qui saccage la Bourgogne, assiègent une ville forte. Rien ne la sauverait 
d’un suprême assaut, ni les prouesses de son capitaine d’armes, Gaucher 
d’Arcourt, ni la protection de sainte Agnès, patronne de la cité, si la cour- 
tisane Alix, dont l’aventurier est épris, ne s'était secrètement donnée à lui 
sous la condition qu’il lèverait le siège. 

Le Condottière, au petit matin, a disparu avec ses bandits. Délivrée, la 
ville ne peut attribuer sa retraite qu’à l’intercession de sa patronne ; l'évêque et 
le syndic réaliseront le vœu d’un peuple reconnaissant : la statue de sainte 
Agnès, œuvre de l’imagier Loÿs, le plus réputé des statuaires bourgui- 
gnons, se dressera sur le parvis de l’église pour commémorer la libération 
miraculeuse. 

Alix, en qui revit l’âme des courtisanes d'autrefois, — Alix, qui hait 
son siècle brutal, poursuit un rêve d’orgueil, un dessein périlleux et sacrilège. 
Elle à sauvé la ville: c’est elle, c’est donc sa resplendissante image qui doit 
être érigée sur le parvis perpétuant ainsi la gloire de sa beauté. Aucun 
danger ne la détournera de son désir, pas même la jalousie de Gaucher 
d’Arcourt, son amant ombrageux et rude, ni le mépris d’un peuple asservi 
seulement à des idolâtries et à des superstitions. 

Alix n’a plus qu’une pensée : inspirer maître Loys, dont la douceur l'émeut 
déjà d’un obscur éveil de tendresse, incarner pour lui la sainte qu'il veut sculpter, 
lui servir de modèle, dominer son âme de tout l’ascendant de son amour. 

Et quand le regard songeur de l’imagier rencontre ses yeux, Loÿs, ébloui, 
subit déjà le charme de la troublante, de la superbe courtisane. 
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Il 


L'ATELIER DE LOŸS 


Dans le cloître où il se recueille, maître Loÿs poursuit un stérile labeur; son 
inspiration le trahit; la statue recommencée vingt fois n’ébauche toujours qu’une 
décevante image. 

Obsédé de la vision qui l’émerveilla naguère, l'artiste évoque la radieuse 
idole ; et quand, pénétrant jusqu’à lui, Alix s'offre de nouveau à ses regards 
dans toute sa beauté, il ne sépare plus de sa réalité l’image immatérielle qui 
hante son âme : c’est elle qu’il sculptera dans la pierre sacrée. 

Mais la courtisane ne veut point laisser figer sa beauté vivante dans une 
image, rigide et froide comme un spectre. Éprise de Loÿs et de son génie, 
elle lui inspirera une œuvre de flamme, immortalisant la perfection païenne 
de son corps. 

Eperdu de passion, cédant enfin au vertige qui les emporte tous les deux, 
l’imagier s’abandonne à l'amour de la courtisane : il oublie le ciel et la 
terre dans le paradis sensuel où la réalisation de son rêve ne s’inspirera que 
de la volupté. 
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LE PARVIS DE L'ÉGLISE 


Le jour est venu qui doit ériger la statue de sainte Agnès sur le parvis de son 
église. Au milieu de la joie populaire qui, dans sa cruauté, n’épargne guère 
les disgraciés de la nature et les harcèle de sa gaîté rude, parmi les divertisse- 
ments, les danses et les jeux bruyants de la ville en liesse, la pompe des 
grandes fêtes environne la:mystérieuse image, drapée encore devant le porche. 

Seul, Loÿs est admis à faire tomber les voiles qui cachent la statue, afin de 
la livrer pour toujours à la vénération des fidèles. 

Mais une clameur d’épouvante s'élève contre l’imagier dès qu’il a dévoilé 
son œuvre : elle ose, sur le seuil sacré, dresser la nudité hardie d’une femme et, 
sous le nom profané de sainte Agnès, proposer à la ferveur de la foule 
sauvée par elle la beauté sacrilège d’Alix-la-Courtisane ! 

Sous l’anathème de l’évêque et les outrages d’un peuple offensé, Loÿs courbe 
le front, terrifié enfin de son inconscience ; mais Alix, éperdue d’orgueil, défie 
les foudres de l'Eglise et brave les fureurs de la ville ameutée : libératrice 
de la cité, c’est elle qui mérite ses hommages et ses idolâtries; c'est devant 
son corps triomphant, vainqueur du Condottière et de ses bandits, que doit se 
prosterner la foule ! 

Gaucher d’Arcourt, que la jalousie et l’indignation arment contre la pierre 
maudite, se jette sur la statue d’Alix et va la détruire. La courtisane, exaspérée, 
pour défendre l’image qui divinise sa beauté, frappe et tue le capitaine sur le 
seuil souillé d’un double crime. 
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IV 


LA CELLULE DE LA CONDAMNÉE 


Dans le couvent des sœurs de la Mercy, Alix, brisée par les tortures, attend 
le cortège qui doit l’emmener au bûcher. L’évêque, une dernière fois, l’adjure de 
sauver son âme, ainsi que la vie de Loÿs, excommunié pour son crime et voué 
au plus affreux trépas. La malheureuse, depuis qu’elle a versé le sang, ne défend 
plus son rêve d’orgueil avec la même énergie : à bout de force, d’ailleurs, elle 
consent à détruire de ses mains, devant tous, la statue scandaleuse, pour racheter 
la vie de l’amant perdu par elle. 

Quand Loys pénètre enfin dans sa cellule afin de délivrer Alix, la suppliciée, 
incapable de le suivre, ne songe qu’à le sauver et tente de le gagner à son extase, 
qui n'appartient déjà plus à la terre. 

L’imagier, insurgé contre le destin d’Alix, frappera les juges et les bourreaux ; 
‘mais, lorsque la porte s'ouvre, ce sont, blanches et bleues, les religieuses de la 
Mercy qui s'offrent à sa fureur désarmée. 

Et il s'enfuit, résolu à sauver la malheureuse, fût-ce au milieu de la foule 
hostile, tandis que le cortège de la condamnée l’entraine lentement vers la 
mort. 
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Loys, reconnu dans la foule, va périr sur le seuil de l’église où l’on attend 
la sacrilège ; mais la clémence de l’évêque et la funeste statue dont nul n’ose 
approcher le sauvent des haines populaires. D'ailleurs, un spectacle tragique 
détourne de lui la colère des meurtriers. 

Dolente, glacée, devant un peuple féroce, Alix fait amende honorable et 
marche sur la statue enveloppée d’un voile de deuil, pour la mettre en pièces. 
Mais toute sa vie est passée dans la pierre fatale; celle qui n’a vécu que pour 
l'amour mourra de sa beauté détruite, de son âme brisée avec son orgueil. 

Loÿs se révolte à son tour contre Îa ruine de son œuvre. Toute la jeunesse 
toute la passion de son cœur vont-elles donc périr avec elle ?.…. 

Mais il intervient trop tard : Alix a frappé la statue et, comme atteinte du 
même coup, est tombée mourante sur le sol. Loÿs alors, invectivant la foule 
fanatique, égaré de douleur et de désespoir, veut revoir, dressée encore en toute 
sa splendeur, celle dont il immortalisa la beauté : il dévoile de nouveau l'image 
maudite... 

O miracle ! Ce n’est plus la nudité païenne d’Alix qui s’érige sous le porche ; 
c'est, hiératique et chaste, la statue long-voilée de sainte Agnès, substituée à 
l’idole impure par une volonté bien au-dessus des passions humaines et des rêves 
mêmes du génie. 
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La nuit. Une place feodale. Au fond, le chevet de l'Eglise de Suinte-Agnès. 
Partout épars, les débris d'un campement de mercenaires à la fin d’un siège. 
A gauche, au premter plan, une opulente demeure gothique ; sa terrasse à balus- 
trade domine la place. À druile, autour d’un bivouac dont le feu s’éteint, 
un poste d’arbalétriers endormis duns leurs manteaux de querre. 


Tuer lent 


Vous droits d'exrcution publique,de reproduction, 


U-S.4. Copyright by CHOUDENS, 4910 


et d'arrangements reseries pour Laus pays,y 


)08 Paris, CHOUDENS, Éditeur. D A 


mi — _ re | 
at LT I CR Eee) 
SP ES LOS CO ESS A ET 2) = 5 — 
RS EE 


Pigkac-LE-BanNcaL, crieur de ville, la clochette au genou. 
la hallebarde au poing, survient à droite. Au loin,sous le 
ciel où se lève Faurore.uu gros bourdou laïsse tomber quatre 


cottps dans le silence. 


ot 


SCÈNE I 


Un peu plus vite 
22 


PIBRAC (d'une voix glupissante) Fr Beaucoup plus vite 
ad lib f 3 4 traine: : 
#- 6 #- # #0" ZE 
a _ _— || | on = — 
RE 
* Quatre heures sunné - es! Lejoursele _ 2 - ve, 


TIRSO (s’éveillant eu sursaut) fes 


(éclatant de rire) 
3 3 3 De- 


. EE "*"  — ———— 


LL 
Ahfah!  ah!lah!ah! ah!ah! La paix, {a 
A 
$ ge = | [1 1 
Tir. Se D en 
== = 2 = 
= : 
l'ennemi! ; 
1 2 Æ 0 3 3 
À ° Fe vi6,1 5° te. ces RME 
P #3 } Fr ÆE'àr IEI MP Bu } | FE A] HR ——#- = 
ESS = EE EE CET EE. 3 EN LE NE 07 Ge 658.8 0: © L 
ES ESS SE ms | GJ e: : He uw LT DE | 
ee 1 = [De 
= 


RS mi à | 


É 
= _— #7 — Re Re = à | 
NE Oo 1 a — 
a | (fe je 7 Le 12 = = = 

b Modéré | 
Pih. LÉ = =; = = 


ah!ab! rassure - toi! 


paix, Dirso! 


{avec humenY) 


Tir. 


DE Ÿ . ë À LE 
Cest toi, Bancall 


44,018 


& 


© DE D Er 

VE ES DEN ET Sn il 

à 
EE) 


Le cable t’empor - _te! Je rivais 


: CE ER ee 
LE DE) > RE 9 EE PS 
É En eu ES en EXT. 


_—  quondommaitlas- saut, 


Pib. 


le Con-dot_ tière et ses  bri - gands sont par- 


(de | 


Mouvt du Prélude un peu moins lent 


A 
8 um M — Ni] 
Pib gg 2 | _ 
DIE Poe VESSS EN ES RE ANS : PS 
ke RS nn PS PR DES | pe) 


EDS SANS TC = LOUL. TIRSO (méfiant) 


TA z = —= œ. —— 
LE EE EX ES 7 DT EN NE. —# —— 
| BE = == 

14 717 = si: ———— 


ee) _—_ M7 D: CE 
D —— 
EE ———— er = 
PP 
A k 1w 
D 
Ever — ES —_—_— Re — | 7) = 
FE — & —= Æ- = ps 
D T Le) 
PIBRAC (mystérieux ) 3 
= = —ù E=N=N = 
0 ES ALT Es D EE D ES D iQ UE EE 2 ER 
Es — Eee + —— 2 NN ES VE 
D —— Dansles om-bresde la nuit, ilsont passé le 
ER d# 
AT ‘ À = = — LE en | 
À À À 
nr À ES 


pressez, lent 


Pb, — 


| RSO 3 Dave e ? 
Es 5 — 
pe | 
=? EN 7 ESS 4 Se 
Alors;c’estunmi - ra-cle: Sainte Agnès nousa proté_ 
C DÆ 
pressez 3 # FE; # + + 
2 = E Œ D 
ÊTES _ ER = D D'# T 2 
à | | = RSR 
CS 9 — ie —| ES ROSES LORS DEN PNEU = 
RSS | [AP — b == 
DER PESTE | 
Ro EE = 4 à a ———— 1 Et 1 a 
Ex © Da : = [4 = 


=” = K 
LS D mas 
ES EE == re — 
Ob=n aS un ete? 
Lo S 2e 
Es ———— = ! 
Tir, = a — a = RE 


11.008 


Allegretto 


EE 


Serait-ce 


Allegretto 


Bancal. 


toi. 


we quimetslesbandits en dé - 


Plus lent PIBRAC (dédaigneux) 


Sites 
Plus lent 


L — ë éme ==] 

E s”T = EE — 

PR —— RER — 
«” = : EE DER D PRES ES EE 


Cvstun se-cret 


TIRSO (brutalement l'empoigue à la ceinture } 


Dimon touts 


Cest la mai _ son… 
TIRSO 


 — 


— ss 
° 0e 0 — = = 
Rp 


d'Aix — laCourtisa _ ne. 


Jl| 


= 
a 


1,008 


TIRSO 


Si monseigneur Gaucher d’Arcourt, notre ca-pr - tai - ne 
Allegretto 


Tumaudis cel - lequinous sau - ve. 


SES 


| -gnès! Quel est donc ce blas-phè _ me? 


agitato 

rs ER ne 
D RER 7 DA RES M DES | HT = 

PE Rss |. 

J : Le: He 


#! [272 


ee e] Te gs 


HE F2 e 2 "+ PLANTE 


[Y: 
Di, 7 5 ne en 2 Æ=222= 
_ dus, cétte À - lix! Sabeauté, SON UF IMpUr,— és à 
2 + 
RES 2 


” f en 
LC Y- IF 4 “ CL 
} nr Le TESTÉES PES D 2 SC: à OT MED ED 3 #8 #0 ES Ed ET 2) ES RE ES EE DE 
1r, EU SN ESS ER AL GUESS — PR 2 2 RS LA CR LA 
ER FES EST LEE ES PSS PE) JS 
- moursscsudaleu _ ses ont attirécheznouslaventu = rieret ses pillards. 
Tr LEA _ 
/E D'o7E 4 ” fe BE — 
Fg — | n "ge s É + £ — 47 
EP Ê AH ED ———}; 2°, ee | 
À à] ( men — | nn | | nn! = 
| 
x & 
1 £ ER 0 | 
ESS CES EPS A E=] rs ] Q 
sy. CT RSR VOS ER) RRSRRRRET {V2 |. RS CE 2 ER 
\ +5 — © D 'LESSS CRSES | SES Q L ] 


(A, 


Très modérée PIBRAC 


_ trait ce brigand d’a-bandonner le 
[el 


. 14.008 


{0 
M! du Prélude 


Oui, sache -le: lanuit der-mè-re, ilest ve- 
M! du Prélude 
: 1 


3 NE. 

—+ 
P i b. 4 a a ——————_“îû 5 — 
EE Le ER EE Ep EP ER RE +7 d — > — 
-uu, leCondotiære. Jde lai rencon tré, r'éCOn_ 

TIRSO # 

DATE L ES 2 ES D 
SE RS LS CS 
RE ] 


Impos _si-ble! 


CE Jen SERIES ANNEE EP EN 0. CN P. GRR , CENRRRS (CNRS DS TES (EP RS ROET NES ENS SES 
| 


de chezcette femme. 


11 


f = LA 
7. ET ES ES SR ue ——7$> 


ET . SENS CRE (= 
Re — EX ES LS CSS Cu Su 21 = = | un 
, MC : I . 
EL - le l’accompagnait Jusqu'au seuil. la dit: 
is * + 
A ] La * 
DR | ; = EPS M 
LS ESS 79 ER RSS 7 ESS fl 
DE SCC LS RE RS ES pe [l 
a ’ = 
| d à 
DEN” SR Q BR SE 2 
Se EE D L ES eu / OS © D RS PONS ES 
LE RSS DS À D CS OS CR PATENT M EE 
2 UT O0 A SES ü 
ra p-n <- Z #z ro] 
[1 #4 à 
Le ATA = 5 


Pih RE SE | 


ix, je letiendrai: _ J'abandon - ne le 


seule 


siège ainsi quetule veux. Toi 
Se Te | 


#4 Vi SEE NES = 
‘T'ORUSETE 


= 
Pih er Sn IS SE ER ER LSDUISLSCE EVENT 
. A ——— + L_e AE Hi 0 
TV | 


ville!” Puis, la rega gnésoncamp. La! 


TIRSO 


Re | = EN« 
Par quel che_min ? 
£* # Fe: # 
= dd dd 
3 = . © RS rs 
—— —- 


— + 


14,008 


42 
TIRSO( se signant avec effroi) 


Dr = PE ne — = 


Les caveaux!.…., les ervptesfunéraires de Sante A _ gnès! Le Condot_ 


PIBRAC 
[nr nu pr 
[D à [Ru 6 BL SSSR CS GE VE OS OS D VS DS 
Be SRE CE VE CE DEP SE CES 
# C2 LE DEEE CRE RE pa 
Jene sais; mais, 
#4 
AVE aie nn — ui 
Tir. EEE = 5 — GA = 
CN ESS , Ou. RE OS 7 ES D © 9/2 | H Æ CS ? L 
RSS 2 CL | ES 


_tivre estdonc ledé = mun… D — 


Le jour +roît 


Pib. fon — ES = EE ne nn en —— — 
À — 


uueheureaprès, ses troupesontlevé le siè _ ge. 
| ï 
| EE —-< 
+ # Fe | pe. (We 
VE Le + < 
2 _. ee 2: ci + 


TIRSO (menagant,à Pibrai ) 


D .e — EE ——  ———  — 9 — 
+ B'Se EC 


Un conseil, Bancal!.. . re Ton se 


PIBRAC 
al 3 
EE ER SN ES CSS RP EE 
Sans doute! Le bücher du Saint OE 
- Re | 


_cret doit mou-rir entrenous! 


TROMPETTES(au dehors) 


A ! 
[y SE + =—] 

| 
À RP © à 
CEE ESS NS CS OU / ET ET 


Des fanfares brèves réveillent les soldats, Une rumeur joyeuse 


Pib. À mn | mm y [-4 8 — 


Be ce ou le poignard dueapitar - ne NOUS pu_ni - 


grandit au loin, 


008 


Holà!____ 


ma _ rauds! 


12 


VoLei Monsei - 


: : = 
+ LA SES = ET 
SURPRISE Et Em 


= 


MD OS QE Se 7 0 0 ET. 


[I 
(| 
| 
suivez | 
| 
(l 
\ 


SCÈNE II 


GAUCHER D’ARCOURT sort de chez Alix. H descend vers le poste équipe, 
rangé en hâte par le reitre . 


CESSE ESS LOS PRET PES D RG GS] GRR CES | 

| | 

TT | | | 
RSS 28 OS PSS SC 


AT: RS D QE 
LL EC ESSSSSRS PR  S EN RE, DOS RES NE M … 
SSSR ET ESS EL CR 
TETE ESS RES US LE | 
Tirso! 
# fe ET 
e. 2 ————————— ————— + —<— 
Monseigneur? 
Le) 


3 
Sy: ZE, TL 'U HEN 01 2 
Ed SE 
Gau. SSD 2, 2 CS OR PS PS PS) 
— 
RE 3 : 
L'ennemi ? Qui nous l'as _ 
Æ 
3 ECYp+ Fr Z ee > oi 
TE : RE 


Pantie"""'Sansire - tour. 


108 


16 


Un peu plus lent 


| TIRSO( désignant Le Bancal qui se coufond en révérences =erviles) 


3 +. 


Pibrac-leBan_cal, crLeur de vil _ le 


PIBRAC 


Du haut des tours 


3 à, 
1 — y = _— 
bib. a  — + 
5 C 
ae Ge NN Ge ie 


GAUCHER (pensif) ===, 


2 


Pa ni _que-sans rai - son; mais lavilleestsau - 


: = = | = == = = = == 
SF P sub. suivez 
UE 7 … 


EE — 


098. 


Affluence et animation croissantes sur la place, 
Groupes joyeux d'enfants et de jeunes filles. 


ny#, _ Modéré PIBRAC 
DE pe pates 


 — ———"—"—" | 


— 
ES 
ES ES CE 
Gau. a — — — = 


> vé ; = n 


Modéré 


At 


DEN EE p  mmee, 
DÉS EURE 7 LS D RS AS ES = : ASS | "== 


-t6 se répandlanou-vel _ Île. Etpartout le peuple est fou d'allé _ 


TKROMPETTES (dans la coulisse) 
PE 


GAUCHER (montrant la maison d'Alix) 
a 


Veille bien sur cette de_ 


Vos or_dres, monser_ gneur ? 


——, 


siloninju-rie en - co 


et 


| k 
n=) me 
> —- Ê Ï 
di | 4 = | I] 
NP l d 
(ll : M 
À I] Î [TN 
ù A ï 
& 
k il 3 
1 | + 
ll il = 
à E Û 
l ù 
qu E 
Jul A = : Il 
Ê a 5 l 1 
il : il 
ŒuIL ù 
| à À 
T1] 
à À 
| | Il h 
L | 
& = 7 & h 
e a = - À 
EN ES els £ | 
nil el à ni] il aù pl Ho 
Q 
il pa ul 1 »| l be 
ke 6 # Ke: 1 fi de. GN 
n01 y] D ee. A 


3 


LA FOULE 


LA FOULE 


LES SÛLDATS 


SCÈNE II 


Il s'établit, maussade, devant le perron d'Alix, avec ses hommes. 


TIRSO (entre s._ lents) 


DRE LP) à TOR ER Wa] 
Sotte cor_vé - e! in_ di. gne d'unsoldat! 
cr DS ti Sn n SO C2 
RE EEE ——— ———————— ne —— 
LE RS 


Jouc e joie! 


ve 
Le 
œ 
n 
, 
L 
r 
“| 


û 

CAE pu « ER ES ESS CRT ANNEE) ENS ERRPRRRNST CERTES POS D 

CA. D AE gd | 1: REP BEEN CRRURS CRRRRE GET RCEN CUVE SORRS LEON En COR ENS CPR GP CR MU ER RE 7 EN == 

NN Jos VERS RER ERIC ESS CR DES EP” CR RE EN (7 OR CO EE CE EN 0 D CORRE GR CO CS EP RS Lo ee 

ANA ÆRRSSRRR LESSRES, EE" IR EURE RSR RE he 
4 3 


Noël! 


7 


Los auxvainqueurs! 


Jour d’aLlé_ 


Los auxvainqueurs! 


== > 


EE 


af 


Los 
Los 


ne 
EE = ————— 
EEE a M EC CT 
auxvainqueurs! 
EE a EE 2 ——_—_— 
SE 
aux vainqueurs! 
= 
EE ———— 
gres_se! 


LS; 
- * _æ 
Le 
No_ël! 
Je = 
Nu ci! 


LE 


EESTE- 


X 


PUS EN = 


es = 


<< 
RE —— 


Los auxvainqueurs! 


ES RS 
Jourde fè - te! 
— 2 
nelle 
2 


-él! 
—————— 
EE 
ETF 

_ él! 
a 

Los auxvainqueurs! 

RE 


a ————  —— 
_él! : 
RS 

= = 
_€&l! 
————_—_—_—_—]——". 
EE — 
SES PUS 
No _ 
== 
7 
= 
No _ él! 


de à] k Ë #) à : d il : | ï à | © 
ll À î a njil Al ù ajil a {ll à 1 to be | 
0 “Ne He M _f M“ je fl M fl M _ M Gi 


EEE a —— SE 
Ÿ Los à Sainte A = gnès pa - tron z ue de la 
a PUS CES _— —— 
ER  ——— —|} : 
Le 2 = EE 
4 Los à Sainte A - gnes, pa - tron 2 ne de la 
= A7. E ERRREES RÉ 
Lo- à Sainte, A7 2 Conte 
—_————_____—— > = —- 
SE —% = — : = 
Los à Sainte A = ENS, 
CS — 50 — = EE  ———————_—_—_— 
— = == —— 
_gres - se! Jour de fè - te! 


e L le! Los à Sainte A 


Re a ——û——— 


Gl  2 : le! Los à Sainte À 


= = = a — _— 
He — — En — 
RER | Sainte A gnès, É GR ONE e TE LaEns | Sainte 


EE _—]— EE ——— 


open Sainte A unès, 


2 
—— 


____à Sainte A _gnès! 


tron - 


OS 


æ« —— 
+ Æ = ° 
== R—— 
=; a | 

los à Sainte AGO pa ON ERIC 


me om mt mm mm mm mm 


BS”" VS DENON S 2 ES ST ITS ES © DAS 
ONE LEE 


ER  — : D —— — 
DES + — + L i— 
tie a > cel Los à Sainte À _ 


[a NE NN ET] 


Jour d’allé _ gres - se 


PL. FES 3 Lo] 2 

= =] RS ——— 
ES LS EN DS CR 
Rs — = — 


=== EE ———  —— —————_—_—_—aa 

a ————— 5 == == + 

- gnes! Chantons, dan - sons! Dan _ 

3 

EEE ——_—_——_—_——— a ue 
LA Al re x 

Los a Sainte À - gnès Chantons, dan - 

| 


a eu _ 
LA? 
= 
LA = 
_ guès! Chantons ! Dan _ sons! Dao _ 
AR U LJ 2. J | æ! a 1 2.2 
==: A —— He 
SJ Le hu 
Chantons ! Danson<! Chantous! Dansous ! 


RE ——"—."  —"." +1 CG —# — n-< $# 

er — —— = —< ù : 

FÈ Re E = 
Los: à Samte À _ ynes! 4 Chanton:! Dan 


Chantou:! Chautons! 


——— 
sa 
12 Es — 
a | Le E 
“3 pps Cl 
a RE à D 
! 
£ 2 
Ar T — ne 
2 = H 


,00$ 


AII° giocoso 


Ca" —_——————— 
ee mit # —"#{— : 
Es — == = 
sons! No - el! No el! 

A ES a a 
Sens = 

RS Es = 
ESS = a — 

Ü Re 

_ sons! Dan _sous,chantons! Dan-sou,chautons! Ah! 


EE = CE ER — RE HT 
RE = 7, ——— =, A Æ [7 EEE = Be 
La 
Ah Ab! Dansons,chan _ tons, dansons, chan _ 
> nn ER — a 
Re Sr — == P— = 
ÉT ta RE 


a 
Ab! Lunsons,chan_tons, dansons,chan- 


LS Ah. et rater Dansons,chan_tons, dansons, chan 


Dansons, chan -tons, dansons, chan_ 


ah 


_tons! Ab ah 


de | | 
a OU TU ER LES 
JA WU ani Un | 
SNS NS I: ER JS «ll: 1) | | 
MID Dr HE D : 
| _ { [ = | pk h 
| E< I A y ON nn | 
| il Il “is Jo | |A A in | 10 
| = 
| Îl int UE | Ni) |] 
} Il Dal 
Ill Ii (I = ER ER IENNIEONIENNIIE 
x È he dl 4 . » Æ = 5 ll QE all & 
I i in il fl El [FIM £ = ire ne ie ‘De tip Que 
I Hll | se l | | 
| | ja IRE | 1 D | 
_ 4 CA . = 
< = = = = Va D f ï 
à < 3 12 W < 12 2 il NT] [II ll 
I: ds NUS OL Il : 
= a] W=| = Z nn 
1 A em ge & êe 
Aa (as Ms : (= UE ds 1 #5 E £ 
2 Ù: U: 0: A Ul =: 3 
Ta 3 Ts a E = = o _. _— = = A 
Le A _ De Il = li _ put nl 27 Ci IE #|= il = 4||l= < 
F à 5 n à È wi HE ! kb Hu , UN 5 ' 
2 Il: Oz: 0: 0: Qi En MIN ME H'E 
NT = 1l = M: Il a han nu D il il il : - : î 
ie hi: ll be d+ il IL ù | 1e Miss lé 
|: l: U: 0: 1 | ll Al | 
LE js Us Ms Ms QE LD NN [U 
Lez QU: Us US QU 1 | 2] | 
EIRE =: 3 N]3 nil nil | | | 
Fed d'u VI li DC 
QT TI LL PT Es AT "eg wi ji Kgg Q Kg AT 
ill à ll à Al À “LL NL ä à à y »l 
M “Mn ML EN Te _GN Ie SO M ML M M 


= 2e 2 SRSSNNEEES 


,008 


LA PROGESSION 


LA FOULE 


LES SOLDATS 


Monseigneur l'E _ vè _ que! Messi - rele Syn - die, avec nos éche _ 


a Tempo giocoso Le desordre se calme peu à peu. Une procession lente 

…;. chantant des psaumes latins s’achemine: vers l’'eglise. 
Se" = —_ EE ————".. 
RO —————— — £ EE 
RS 2 


NNINS EE 


Enfants Sopr. f 


EE EE EE 
=== 1 ——_—_— 
ARR UE + = EE S 
| \nee 4 = SN ER EUSEE 

| Tenors 

ED ES, CS ES SE D 


; 1" Supr D _————— 
> a = = = = LUS ES A 
EE 
Re RS ES ST 
No - él! (  — 
US Sopr 
EE — Er — or 
À = ————û@—— "+4 RÉ ES 7 —— = — 12 | 
LE l 
Dan -sons,chantons!__ Dansons,chintons! Apl = 
A Ténors 2 PR 
== ge LE —= RE —————— 
———— EEE ———————— 
2 mn 
NO res NOT ELLES 
RE —. 2e = 
Basses ed + + . 
RS 
SES —— ——_—_—_—_—_—_— a —— | 
RE 


| 


| 

| m 

| NUS No il 
| 


A Tenors — __— 
+ 2 RE SR 
—— EE 
Can —1— 
Dau-sons,chantonst = Dau_sons,chantons! Ah! 
Basses D- DS >= = 


29 


Dansons,;chan tons dansons,chan_ 


A 


LT =”, 


Dansons,chan_tous,dansons chau- 


 ——“ î à) EE — gr 8 9 5 CE D a 2 
EEE — — =, a 
"| L = = 

PR Ah! Dausons,chan-tons,dansons,chan_ 


ue Ab! 


PIBRAC Moins vite 


EE 
EEE ——— —— 
EEE —— En 
nes mi = OS, nos GUI LEE 
EE ES 
A —— EE —— aa EEE 


= = 
a A SL 
_ nes mi — = ti nos TES D 
Er — <<  « 
4 e = —{#— : SE 


_ nes mi - 2 SUtS, nos CURE" 


3 nr, = 
ÉS = EE 
Le 
a 


_tons. Ab ah ah ah ah ah ah 


= =— RE + RE DS 
2 ER a  — 
mssen: == RE Se | | 
ES = EE | 


_tons. Ab ah ah ah ah ab aäh ah! Noël 


® _tons. Ah ah ah ah ah ah ah ab! Noël, 
e HORS Le 
ES — ——# —= 
RSS AS D ES ES A D Es 
_tons. Ah ah ah ah ah ah ah ah! Noël, 
A = 
A ————— 


Se ne ps =” D 7 RS ST Se 
| 


_ tons. Ah ah ah ab ah ah ah ah! Noël, 
= 


tons. Ab ah ah ah ah ah ab 3h Noël 


31 


Qi Jl ‘ À : Ï 
' 1 (l le 2 P “ 
Ma [LE il lg | 
JL 5 | ! ! ' Il = # 
i ' ' je 2 | 2 4 
IE A || = | 
| 4 . = ee 
(| LS I = ) : 
x. JA. UE Me |] nn 1 ll: fl < 
— Cl. 
a ji | | | ft: 
HN SU il Œ : A HN (M: 
it hi IE I 
R., 2 4 L 
: 3 2 | | " # 5 
SIS TAIS AUS Ill \) Ù AT = 
22) d 
|] | I Il Chaù FA Dieu | I | A = | + 
il a AE | 
i In= Üb= M= IE k 
| à : 
FT Tr | M 11? f À £ | 
| il . IE | 
: || 
À É ré 
ME IENIIE û - : | 
Mez [z ql= Ie is (| 2 
il & il 5 
1 I | OÙ | ï ‘le: ù 
Al 
Hz | 
N Q & KI W il | 
(TT [TH [fl NL à | 
| | à | jh 
, all) &] : l | £ | | 
Q K a S e A Da 5 È (4) © \ 8 (4 5 22 KY Ka 
_ È b 4. 
pe j | j pi d| rt (| pl j le (| 
En AE NE EP) (g € ÿ NE 
fe Se FL 6 Se M Te HE à nt Bruel 
ÈS 20 SE de 


S30nvaiu 3 SONVAUL 
ap adnour) 


PIBRAC 


s dt = L 


A — 
 E = = 
Re =: = = —— 
=: "| 
T 
« 


' 
es 
=] 
en 
& 
[ 
Û 
L 
> 
= 
L 
1 
[ 
uw 
> 
! 
CE 
=] 


o! 3 3 
EE = — 
——— == 

© 


ER 
EE —_—_—__ HET EE — — 
£ we | 
ous bar. Cèfe - rait davanta - 8e! 3 : 
+ Æ + + 
en RER 
= a — 


Ab ah ah ah ah ah ah ab! 


f a ——] —— EE 


A FRERES JR TS ER — 5 — —- 
2 | — 4 SE = RSS d 
EE ——— ——_—]————]— Zn a ————— —— "——  ——— 
F. a 
RS EE 
. Cm TS ES GR CE GS GP D 
ED — + RER TT ES, CES PO CE 
_cel 
EE —_—_——_—_—— EE —. 
EE EEE "a 
EE —_—_ 
lo - = = D = num lau - = = = 


FOULE 


| 

| 
| 

| 


| 
LL 


ESS 2 RS A RS RS GS de 
7 = — = EE ——— 
LA . 
Jo = TE D — Rae 7 : £ 
————— Dance een. 
=) = = —— == = ———— 1 —— 
AE ES CR ES CS CRE ARR OS PE D CE ES CS AE 
| —— 
Do _ = SM = CO DUMEEE SERRE lau - £ à Le 
A Sopr. la moitié 
Le DS CR ST ES 


EE A MR RE PER 
A ES à eme 
ER A ES DS en 


un Ah! 


De 


! 
da 


un 


- da 


_ 
Ah! 


la moitié 


Ab! 


a pleine voix 


iu 


] ] IT | | | 
' ! ] | | 
| 
S ! 
| | ( 
[I] [[] l 1] 
= | 2 | < () = 11 
sn Il [| 
| | | 
[II [[] [ll 


cl 
all 


(ie 


fl Mid 


Ab 


(#1 


| 


18 


+ 
Lee] 


—= 


A 


sa 


- - a LCLe - 
ee 
En ——_— 
ER 
ES 


ET —— 


mi - 


Ab! 


Ab! 


2 _— L a ——_— 
= = 


D 


| 

| 
TN 
fl 
L( 
| 

ll 

[ 


ST EL ES er | 4 
=E 
Lo d + 
Large Au centre, sur la plate forme à degrés d'où les herauts haranguent 
CARE la foule, sont moutés l'Evèque,le Syudic et leur suite. 
L'ÉVÊQUE nee 
LR Le et 
oi a - un ? 
RE Sn Eu” =—— Env 
27 — 4 a _ | 


Lou _ ange à Dieut  Lou_ange àSainteAgnès.qui vient de délivreria 


EEE eau 
——— 
EE ——— 
ER YTYUYUY|;Ç…çv|U|;->ÎQ>QOQOQOn>E—— 
La x 
SU É On 
# L 
= — EEE —_—_— © —| "| 
| 
| = UE à ou! 
EN = = EEE au) 
= = = ——————— 
a —— = = 
Si = = = ou! 
: 
Er — = = EE 
ER a ——— ———.… 
Ah! 
de 
EE ++ + = 
Ah! 
En VE = EEE 
E— 4 _— = a ——— a 
Ah! 
Large 
} 
L/ 
| " _ —_——“ 
EEE 
V4 
d == et 
Æ- 
7 
(IS 
CL: 
A — = 
7 


£ x ES Pete 
cv CS EL SEE ES RS LE AS 
RE à ER — PS nr — 
En fn «| 
vie mes ns Ale Nous avons, par vœu solennel, pro mis d’ériger, sous le 
o fee 
= Ds = = ————."…— 
SJ PZT HUFTFTFTF-F-F-O__ OO 
F Noël! 
. A 5€ 
EE ET 
j Noël! 
2 0 . 
a 
RE a 
Noël! 


porchedenotreégli se, u - ne statue à Sainte Agnes. 


Plus vite 


Æ- 52= pr FE . 
= ] CR 
=== = = a 


en NÉ IONSe—— DOSHE SCT EMMENTI 


rs 
4 Sopr. re D 
EE ————————— û ——————— #@ || Er re Eee 
EL" — =; D 
ds Sopr Nous avons ju.- ré! > 
fol opr ps 
A 
= ———— Es RER RE — 
SE — | DREES Ê ee) 
; Oui, nousl'wonsuzré! 
TS TEnor ; il S] D 
A ATenvrs 
El ee mama 
= A EE — ER ——— 
= A rs Oui nous avons juré! 
[re À à Ténors , A LA 
Pr (2 
< ln = QE 2 — 
= ——— 
LE | . + . * 
Oui, Nous l'avons juré! 


Ars Basses 


14,008 


= 3 = 
Er — _— — EE — 
E-— — Z 
rs (SR CE L Se 
= Larsta tue à la San - > _ te! 
5 3 3 3 EE ———, 
7 $ EX ——— SE «| — 


La sta tue à la Sain - > - te! La sta_tue à la San 2 tel 
3 ES = 


Lustotu - e, La sta-tue à la Sun _ 


EEE ——— — = 
== — =; = 
Lastuitu - e, la statue à la Sain 5 _te! 
4 3 
3 Æ 7 Ed 


Le 
à 
w 
CET 
£ 
Æ 
& 
a” 
un 
G 


RE à La Sain - = _te! 
3 
3 + £ 
3 RO 
1 3 2 # | 
3 Æ- 2. . — + 
À 3 LE ES LE € Z 


LEA LS 22 E 
ES SSSR OR DS DS DS PE ES ES PES EU OS ESS 
a |, es | a ==  —— —- - 


[_Z T- ! 

| | La ENT: ZE 

EE s PS à 
3 


_——_—_—_—_— 
Ü = 
EEE a SE HHXYFYFTFTFTIV +: € 
SE 
EEE ———— LE H 
v Ù ! 
AYUL | —— 

A —- LA 
Se ES 2 : 
EEE ——— = 

5“ Vi 
Noël! a —— 
Noël! ee 
Quelques uns ï l 
--0 : OCTO Ne RER # 
EL —————  —————_—_—_———————— 
A RS ee mm 7 EE = : 
EEE —F  : = i] 
| 1. . x 
EchevinsetSyn_dic, ouvrez votre treé- sor! 
Î Ô * 
ppp —_]_—…—…—…. | 1 "|| ER 
EEE a à 
| NN ru 
| Noël! EE —— 
| Quelques uns SOIN EE 
| £2' 29 3 Qi ah # 
EEE _—_—_—_—— 5 ——_—_—_———————— | 
— 7 2 —_——— ©, 
= —< Li 
Echevinset Syn-dic, ouvrez votre tre sor PCR 
2e 
— a — —————— — 
+] enr = — ia” 
EE | 
Ë | } 
a Je 
(23 = C5 72 
ET : . 
mf 
U° 
DEEE ‘1 / M0 
Rs De LS, 2 


28 
Plus lent x 
LE SYNDIC Rd & 
f_ Ère= 2 At = M =é 
2 25e 
D —5 = 
PourSainteA_gnès HELEr NICE aupluscélèbreimagierdupa- 


GR 
= 
A El 


EE — 


2 $ # + + . 
ce : PES Éms EN/ RRSRERRET DORE Er D © = (MES min 
les. er ERA 727 EEE 
Et F 


. e pie  < 
. Er =D 
les. CR — r = = 
ee ue | 
Por sans marchan _der, 
ASUS 
é() # #4 
Es 
EEE 
24 Sopr. 
FA 5° = 7 
A + —————_— 
rs % . 
A y à 4% Tenors mf 
 ———————— = ——— n—_# 
Eee L == 
= 
3 | | Mai tre Lo. 
Le 94 Ténors mf 
z | 


=: = EE 
Le EE — _  _]_ _—_—_— 
Mai tre Lo FE 


AT Basses m, 3 


en dy 
| ET —— — 
2 


| 


E- = + 


| 
| 

Ye Maitre Lo _ÿs! 
| 2° Basses à 


A.C. 


Lo_ys! 
£ DE 
= 


" 
La] 
ï 
o 
eù 
— 
2 [à 
Je 


dl 


<] 
à 


ÿs! 


tre Lo  - 


Mai = 


Lo do Lo Ps OS © 0 1 1) | |] 


cresc, 


Plus large 
JF 


ys! 


ANS 
I] 


: 


De 
[ll 


si 


£p! 


Plus large 


dim. molto 


n 


rs, EL ef 
T'Jen CE EP 


—) 


V 


ELy 


1: 


th 


“it 


00s 


dont la main SEX NÉ OMIE fut re_vivre, au front 


i,008 


LA FOULE 


ESSSSS = 


4 Sopr.. b 


24d- Supr. D'uu mar ts r 


; A — 
— - = à 


er: D en =. + LA =— 
ER 7 = ——— —_— 
Fr Quoi! Si jeune etsi beau! __ Si 
AL 115 Ténvurs P E 
EE _ _ = 
à SRE EEE à 
= ER 
: JE à ur duntrou_ve re, 
2% Tenors 
bo? FR 
ES a — # | 
Ÿ 
Mo_deste et 
ss 1! Basses p 
DE | 
Si beau! 
2dF: Basses p 


cresc, 


7 — > 2 
A - = # = 
_ A —_—_ 
D'un mar - tyr de vi = trail ! 


= ee 2 
DS DES RE DEEE SES 
7 — +) — 
EE EE | = 
»"- , x 3 1 
Ho a fair dun trou = vè - re, si beau! 
Crest 

EX En ——- == 


Un mar-tye de vi 2 trail! 


TERRE COUSEERS … e 
e 
p7 5 e = 
ES, L F = É = = = 


MERE — = 
ER pe 
EC 


D nr ne Sri = 


Mo_deste et fier, 11 sau-ra bien ti - rerde la pierre uu chef - 
ne = at Un ne 
LÉ a —  —_ _— pps 

Le . . - . 
il sau-ra bien ti - rer de la pierre unchef- 
prb Es 
[TZ D ER CRE CS ST 2 9 
at EE —————— 
CS GE CR 
La ne . . 
Mo = dete et fier, il st ra Ut = : 


; Mo - deste et 


ER U LS L] 
Dr = Hz = 
= RE —— 


Mo _ deste et D Ter il sau = ra ui = = 
£ RE 


-dau - -_ vre! Et OC) D te 
TUE crese. 
4 "et D 4 RS 
A = —— RS  — 
LE , s . . 
-dœu - vre! Vo. Qan = le, il san - ra bien Li 
lo! = a 
a —_— A 
LA 2 DER 
- rer de la pierre un chef - d'œu - = 2 OOYTe: 
Si crese. | 
= :  — a — 
sr = ee = PES 7 D] 
LA . . 
fier, [l San - ra ti = rer de la 
: cresc. 
=: 2 72 Es me a — À 
a —— = 
= TÔT, de la pier - F re 


Cresc, 


ne À 


NT 
oi 


JF. 
tj + bz 
9 — RE | — = | 
ses PT D  — —— — 
à LA » . 
-rer de lapierre un chef - d'œu  - vre! 
A CET f 
AE — AS ET —— 
2 ë = ; 
- rer de lapierre un chef - d'œu vre! 


A 
EE 
+ 7 EEE 
Un — - à oo 


un chef - d'œu - vre ! 
7 F FIV, 2 
CRE RSS RS 7 
| = u ) ra | 
pierre un chef - dœu -  vre! 
e RS he 
CR DRE ESS CES COSRNNNMEMNEEMENNNRS COST | SSSR CS 
EE L 
| 0 , 
|  — chef d'œu vre ! 
| NF 
+ 
- rer un chef -  d'œu - vre! 
PT e  <, 
A - ns CS ; I] } ] 
/ RQ  S  _ D | [h 
ETS Es at | LE ES" ppp EU CRE | SSSR EL. 
DA ESSSS SN no qu 1) a —— |] =. pu | 
\F CSST —_[ Era | A ESS Te FEES QU 
V2 dir.molto 
/ ; Ps L£ L M2 
ns | L 7 [ D? < LE 0 D — | 
LT ESS PSS SNS RSS == °1 _ BE PEER À 
ge | V1 ME £ [ 1 11 © RSR Sr EE 
\ y TT DS SSSR ad Di ES Es 
7 lun 
? : 
L'EVEQUE ( à Loÿs debout devant lui } 
b£ 3 | 1# 
ŒÆTE J de e= —- ze [1 
LL ESS 72 CS Ï ÆS S 
Monfils, veux-tu ré-a-h - ser levæu de ta vil - le na- 


CU) 7 2 OM ES A 
| 


Ed. - le? Re 
express. > __ I on, se 
LA 


008 


LA FJULE 


Le 
L 


me se. court, je compte VAT US. 


De ton tra _ 


RE 


{> Sopr ff 


qu 
fl 


| : 24s Sopr ff 


er 
= ;- Æ = 
mas 

Ps 


1° Ténors ff 


EE — 
EE — RE 
———— 


Le 
Noël, ___ No _ el! 


PE Ténors FRE NS Vesra - 
Le c No - el! 
1" Basses SF —_ 
ED — Be — 5 5 — EEE" 
No_ el! 
2% Basses Ne : 


EE RE — ; 


Modére 
LOYS 


EE ——— À À Æ à à — 


Je ne veux ni dr 


19. 
le s, eo} — A  — — le 
e _TPLSES ESS RES ESS D PES | 

EE | —— # 


_vail fx nous le Al re. 


ni des hon_neurs nouveaux. 


a Tempo 
| | e 
LES S 5 © 
DÉS En CS 7 == DE D ET 
ED EE PE PE La 182 — 
Jour. Donnez-moi l'ar- gile et lapier - re. Si l'œuvre est 
DD ———_—_ — ———— 
th ares D >: 2 
0 = 
Dés us 5 re | 
TS ES LS EEE GI = = 
#] 
D poco cresc. 
D, — 
GS 7. ES 
RS ER D | 
\ ES | 
À | LA 


UUN 


LA FOULE 


46 


Plus vite 


17 Sopr. Se. 
ES a — - 
ne = 
© 
; Lagloi- re! Cest un po- 
s FA É 
re 2. Sopr. mf 
CZ = = #1 
Cestunpoe = tes. Lagloi-re! 
Mens 
Ac f'. Tenvrs mf 
LE 
245 Ténors 
A} — — 
LES 
LA 


Lagloi_re! 


Î 
La 
jL 
Il 
| 

f 
i 


Pius vite DO de …!: J ; :4 PET 


=. — vu = — L +0 sf __… le 
c _— ER RTE — BP == 
==] ee = D nt ee ——— 
Les TELE ns ile] ES 0 Sn A > UN DR 55 OR RAS ES 56 ED ET 
L 7 == pas mme me Rue? ne — 
… - + F = 


Ç ES _ == 4h __ __— ut 
y 4 Ti Es Es SE) 
= = ER ERT ESES 
3. ’ mire nn CCE EE rs 
2 —— 59 2 re —— 


e accel. 
z 


f: R—*— a = 
LA x ? £ 0 n > ° 3 A | 
EN CE Lorvautmieux, en-fant! L'or vautmieux... éest un fou! 
cresc. e accel, 
{ es k SEINE 
- n , . = - 
L'orvautmieux, enfant! L'or vautinieux.. c’est un fou! 
cresc, e accel. 
7 $ EE —— | 
EEE — Dr: =—;=;= 
mu Em E— —1 
1) x ; - , 
Ce:t un fou! Lorvautmieux.. cest un 
» , cresc.e accel. 
ZE ; a 
EE —— =” = É—— 
C'est un po - & - te. L'or vaut mieux. c'est un 
crese.e accel. 
"2 —à = 
nr EE  — — 
> =, 
Cest un po e - te! 
cresc. e accel. 
TS SE ET 
RE A ——————— 
CAES CESR FOSSES 
gloi re! 
22 = 
CAT: & _ ; À 
LR EE Ra 
4 Li ES nr a ce À 
cresc. € accel. UF <= >. ‘| 
= d £ —— 
RES PE a a 
ME: Beaucoup plus lent 
L EVEQUE (gravement) à 
GI = = = 
M. LH:2 r 4 SN 
5 : DS ee 
Cesinnn--sa- > s 
A\ 7 : 
Re pt —— 
LÉ — P— EE 
Lorvautmieux.. cest un fon! 
AE = = EE —  —  ——— —— 
<= : 
EE —— == 
L'orvantmieux.. c’est un fou! 
0 à JS L 
RE — F = Er ——Ÿ 
JE É—+ = 
© _ 
fou! L'or vaut mieux. cest un fou! 
, = L 
EEE — ————— 
EE nr a #  #à = 
- : 
fou! Lorvautmieux.. c’est un fou! 
: Er Æ 
É 2 
Er = EE — —— —  —— —…— 
| Lorvaut mieux. cest un fou! 
-#); £ ee RE 


, . Û 
Lorvaut IIIe UXx., c'est un fou! 


mé - pri se lesbienster 
tres doux 


Modéré 
… 1 > . 
DE £ 
, & rl il TL SR À GR PS | 
jé E. me . . Æ 7 À —— 


le Ciel l'en récompen 


0 
2 
Œ 
! 

— 
& 


3 3 


tu vi_vras SoalIE 


dans un à - si ren ue distrai.ra tes 


Assez lent 
74 


= 2=e + £ 2 nr 
» a L —— = | 
LS. —_—ÿ + 2 + + 
1 TE 7/3 VE 
VEUX, jus-qu'au Jour aue tu fi-xeras, pour dévoi 


LOYS (ému, soucieux déjà) 


VILS"; ER PSN Et | æ: 
le S! TR 2 — 4 ES 5 —— — +. 


Er TT] ARE RER 
LE 7 D'ESR ES ms mn | 


- ler, à tous lesregards, ton chef  - dœu - vre. 
très Æfpressif NN 
EN Pe 


(1 
Loÿs Ff 
K au 


A # Ca  ] : & NE 2 3 
.. 7 d NS S 7 - — 
Loÿs RE 5, ESLES = : —— - ï 
NE g — 5 6 5 6 — = = 
= D 
æ ; ; Î Forme 
dois, pt je nesuis qu'un hom - me, dungsarbre 1-na_m - 


108 


D 0 
lai ! > 
£ D TEE = 
= EE =] 
Loi S Ef7 “2 ESS Ti = 
= J = 
- me faire unan - - ge du ciel! 
A {> Sopr. p 
TES 
É ES E————— 
RE EEEEE— 
Le 
a Qué dit-il? 
7 ds Sunr Ps 
+ LP 
Siam. À, 
EEE D RE 
© 
Art 
> Ténors Il a peur 
Z PR À 
——_— 
= EEE —aa——————_—_—_—_—_—_ EEE == ES ———Z—— 


LA FOULE 


C4 
re Il a peur! 
A 24 Ténors pk A 
RÉ = 
Ÿ 


Queditil? 


ff Basses p p 
=z ——_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_ ——————_—_ | 
==; 233 =: = 7 


Qi fit? Il 


D 


a ———— 
s 17 


2/0) 
4 


Il a peur! 


I dou - te de lui mé me ! 
. £ 4 PTT 
2 ZE = 1 = 
= — a 


dou - te de lui mê - me! 


CE —— —— = _— = 


Î 


1 


suc_ce 


(à Loi) 


«x 


16 


Anin 


aux plus fameux té_ga-le 


LE SYNDIC 


son de vil - 


ue 


la m: 


Suis-nous —— à 


Modérémenut animé 


se clones \ŒUX, 


L'ÉVÈQUE = ES 
L 1 = = BE PJ = 


Hon - neur 


Moderement anime 


Sainte Agnès! 


Hip ner à Sainte \gnes ! 
SYNDIC _———_, 
Ce: = 


e 


one nan à Sainte Agnès ! 
D 
D — a Æ = = ” be : = ; 
, — 
JE. C3 J = —+ - — —— L— : 7 —— 
Honneur à Sainte Agnes ! 


(A 
| 


2 1e Sopr. 
a] 
EE — ] 
| 


2d> Supr. 
LE _ 
15 ——_—_—_—— << | 
Le 
| 45 Ténors 
FA 
| — — —_—— 
2 e 
© # 
=: 2d Ténurs f 
Pr =, : = 
aa — — 
Hou - neur! 
pes Basses ML 2 
eZ = ; 
: Hon - veur! 
odespasses, À D _—_———., 3 EE 
5 5e. 2. a Ter 
| FOIRE RER ou - neur! 


Hon - ueur! 


=". : EP —— = ——#. EE — 
À _— a = — — = | 


Hou - neur! Hon - neur! 


A SA 


Se 0 — = . _ 
— = = = : a — ==] 
Hono = ueur ! Hon = peur ! 

= lle. te 
ELLE mm } 
= = = EE ——— 
| = Hon - ocur! 

> PS D 
o 


Hon - nour { 


[UE 


Gloi 


JP, 


po 


Gloi - 


re! 


gnes ! 
gnès ! 


À 


Suinte 


Gloire 


UM 1 | 
dl M y 
Ms Mz Az A 
| 1 || 1 ! | ! 
|| {li || 
|| | || 
{| ul 1lil1 

i {l1| L ! | ' 
| l | ' i [IT 
|| | Ill1l 

|| || 

; i 1 | Ûl 
Q IQ! 
I] |] }] 


EE 
Gone = = s : 
Gloi - / 5 = 
Gloi = _ = = = 
Le 
Gloi - = = = E 

2. = _ = 


loi - 


2 


A 


{ 


108 


AËx, souriaute ét paree comme une idole, 


> HE Supr Large 
EEE — + "—————"—_—————_—_—_—_— "| 5 7 
= a A ——— 
JO « . 1e 3 
Ë Fe Gloire à cel = je qui nous pro 
| renaud _— 
1 — 
= EEE — — — ————EU— À) — | 
DD ee — 
= Gloire à. Sainié AU 
©], Ténors D LR 
= 2 ——————— oo 
5 = : == —- 
Gloire à Sainte A2 
RE Basses # 
LÀ 7 DT CS Et 
| EEE — | EL ——— 
Gloire à cel_ le qui nous pro _ 
AU Large 
poco allarg. Lee À 
ER 
| a] À — — a 
ER DS a [ = 


s'est avancée sur la terrasse de sa demeure:elle écoute les ovations de la foule à la libératrice de la ville. 


Sa compagne Berengéere la suit. 


.= s + — 
EEE EE À À 
| _ tè = ge! Hon_ neur à Sainte À 
[= |=— EE ART | 
A ————_———— = —, 
7] = 4 
= | - gnès! on - neur A Sainte AR 
Le] 
= |L_2 
AD ER 2 
EEE _— 
| 2? M RS ? PS 
LA * « . 
! - gnes! Hon - = Deur “à Sainte AE 
Î PRES; + 
2 ES CS RS RU EE 
REZ 
HORS MEL Hon = - neur à Sainte À 
15 Super 
- rs 
A = =— 
LE 
Gloi = = - = = ren 
2e Sup 
s. 
74 a ——————————_—_—__—_—_]Zp_—_—_——— 
= — 
: E = Pre 
Ténvurs 
T 


sd 


CHŒUR 
Ha 


$ 3 Æ 7 ; 
à —# f = —_— 
EE — — 0 — 
- gnès qui nous a dé. fi - vrés! Lou _ ange 23 


EE qui nou a dé Me rés nn Lou _ ange à 
ESC = = a 
= a —————— = — 
= gnès Lou - - ange à toi, Hi - bé ra 


=”: a ———___—| a — — 
Lou _an 2 = - ge! Gloi - re! 


EE h EEE a à 
É—— EE ———_—_—_—_—_—_—_— 2 =— 

Lou - au - £ = - ge! Gloi - re! 
EE a a 
EEE £ — 
ee D ——| RE 

Lou _ an - È £ = ge! Gloi - _ re! 

: p2 
AR CS TE 2 
= —— ——È— : 
EE 
Lou _ an - = £ _ ge! CORRE 
3 


| 


SRE RER 


64 — | 


ER — | se + Le = + PP | LES 
pd sn | CES DS | 
à” Et TE = | 


B CSS SE CS RSS ES = 
— + + 
Ki La 
# S 
nn. mu 
toi, RE EE ra ee = trecu 


| 
| 
PEN Ë ce 4 a FT SEL 
Lo L 1] : 
EE | —— — = = 
D RC SR EE F: IT 
La . r 
| toi bo ee rie tricce! 
En —— 2 = 
EE — - — = 
JE 7 CS PS ES 
| tri - ce de a CT = E - te! 
| 
Le 
(=. — = 
“si Gloire à cel © le qui nous pro 


É- =: == — 


Gloire à SAC A 

= Æ 
Es —— —— A ———— À 
ro = = À = 
| Gloire a Suinte A » 
nt —3 - 
EE : ————— 

: Gloire à cel = le qui nous pro ; 

or E . 

E 2 + æ- — R—_—+ 
EE —— = = —— 
a — | À | 1 = 

| | | | ; ES 
| | | 
| — - C2 - 
ETS = SEE PE = 
LE EE a 
RE ESS 
RSS 


tone Hon - Pneu NAS UTC RE 
ÿ y = 
a a 


- gnès! Hon - - peur à Sante A à 
RE 
EE —— ————@——_——]—]— — ——— ——— ]…——]————  —_ 

- gnès! Hon - = veur RS ANNLE CRE 


Gloi - L z: = - re! Gloire AO Ab RE 
P 

LE ———————————————————————— ——— — D —_— —© 95 ————— …——ñ —— —<* 

Fa EE ———— 
ARE 7 UORRERE EC 
5 = : < ; 

Gloi - = ë Ê rt Gloire à toi F2 bé TRE 
f P 

3 =: É = a 

F È 2 ———— 

À a ———— 

Gloi Ë “ 3 _ ref Hon - - Deur à 
nes . 
CLY: Z L 2 re 
= a ————_—————_—_—_—_—_————— 
me 
Gloi _ < , e = re! 

DE. #— £ @ Û 
C0 a a 
RAD ÉTONTOEEE Qui nous à IT NT! 

Æ = 
RS ———— — —————  — 
+ Dm res 
pues 
’ Ë à Es 
LÉ A 
- giès QUIMNQUS TAN NTECI 


Plus vite 
NN UE 


| 5 = E = ue i 2 
| Gloire ü Los, li -be - ARE _ ce de la C1 


| nt 
L: Z = UUDUUDUDUDUDUpE— 
EE — — —_ EE —— ii — 
Ho - neur à 


At: App eErSe—L 
SP Da] 
pe 


. == ——, 
EE ——— = = =— = 
© ETES é = = 7 
Gibire "a tor _- EDR nr ton [ce de Hoi 
= ES =: + ———_—_—_— 
ri TA ES 
RE — "À ————_— À ———— "| —— | 
ES —— + ——— = 1 = ———— _ 
SE ON NU De D © 2 Tati: Ce de la ci - Ê 
: ——— LL > Eu 
EX =. 57 EE = ST En 'i Een 5 RER RE EE 
Es FE EE 
= ES EE = 
Gloire àtoi (tee ra_ tri _ ce di a CT Ce 
: 2 = $ a 2 
ES 195 z _ . 
Z = = ; 
| tri. _ ce! Hon - veur! Hon - ueur! 
| > 
11 
EE —— 5 — 2 — y =; = ; R—————2——?p—ÿ 7 —| 
EL —# = P 2 — = — 
E  —— — + 
7 TUE = nl : 5 , 
D. 10! HOTTE EEE Gloire à tot" Dire bé me 
D 
er 
CE RSS RE RE ES SE DRE SES PS 
A EE .Û" a ———— 
EE ES CE 
= = == t RE N = ; : 
tél, Gioire à toi Gloire à torse 


7. : TRE 

A ————— a.“ —— 
A A 

ER 

| k : 


à toi 


= LE 
Ur - S - ce Gloire 


0x 


60 


. 


Tempo 4:più mosso 


== 
EU 
= 


té! Gloire à 
= AE — 
tai Gloire à i 
— 
EE —]_—]—— —]_]—]—]— —— 


= > 


A —— 
1 —+À 

loire à 

LÉ 
— 
mn 

F =-_ HU 
RS ER) CE CO 
RE —————_—_——_—_——— 


toi! 


ce! 


ll = 


= 
eo 
0 
' 
* MSE 
al 


Ke 


u 


Gloire 


toi! 
— 
——— 
DDpDpDOUDpODOO 
oi 
D 


x 
EU 


loire 


G 


LL ti | 
TH 


cel 


! 
— 
— 


in 


toi, 


Gloire 


a — 
d 
pre 4° più mosso 


di | - 
Î à 
nf ne M" V2 


toi, 


0 
z ‘Il 2 S 
= A = 
' 0 1 

DES D 

{ : 

! 0 


ù 


RS 

Fe 

TC i 
—— ——— 

UT 


re 


loi - 


= 
1 


ce { 


— 


61 


A > LE 
L 

! 0 
" © © 2 Q 
LI La] 
(Œ æ | 
ji! | " ES 


Gloi - SONTE 
Gloi - £ 


Gloi 


re! 
Gloi 
® 
a 
RE | 
= = 
5 
D 
. 
 ——— 
EE — 
== — 
_ 3 
= —] 
—— 
= 
=— 
—— 
= 
— 


—— 
—————_— 

CE ——————_—___— 

a —— s 
Ê=——— 

SL ER: 
—— 
—_— 

= UT 
a ————| 
——— 
a — 
L— 
—— 
———— 

- ai 
a 
a 
menu 

= ST 
EE. 77 

SE = 

ee 


” 


fa ci _ te! 
en —— 
DR SES LES 
ti C1 - 16! 
——— | — 
S SSS 
Ja tes À 
_—. 
= 
la ci tr 
P——# 
a ci- té! 
PE 
Al Ci - 
mœ: 
ESS EE GE 
a 
Ü 


D — > 
— 
RE 

- ICÙ 
E——— 
= 
— 
E—— 
US 
FIL à 
D——+#{ 
— 
EE 

ADD — © 

D — 
1 = 
res 1 
US 
D 
SR 
CESSER 
D 


[l 
Æ 
Gloi_ 


Gloi. 


EE 
A —— 
SE 
A ——————_—_—_—— 
(En = s ; : = 
01 SE - = = = 


Gloi- 


Îé & 


Na sil “I. 


1 
_ 
Je Là 
_ 

: 1 


1 I _‘ _É 


ho 
€) 
Le Ni 


de 
RS 
EE 
SS 
de 
QE î—— 
a ————— 
RS 
ce de 
ee ms 
 —— 
D 
= £ 
_ ce de 
5 2 
B———— 
a ————— 
SSI 
ce de 
ER 
A 
ce de 
[l 
CESSER S CREER 
D | 
Chop ES >. 
Re eg =] 

SES 
CRIS D RSR 
SSSR > 
Es — "ue Né 

= 2 
EG 
= 
= 
_ 
RE ES 1 
a — 
_ 
= 
(es = — 


Gioe e - = 2 à = = 
JIf (1 


+ TH RIIÉ 
Œ$ 
à Il Ÿ È | 
pu \ ÎE 


d° 


o# 


D 
Lo 


© = 
Gloie = = - 2 = £ RL 
x 
EE EE 
* 3 
Gloi - = 2 - = = = re ! 
À = sl DO 
= —: RE 
A = EEEEEEEEEEEEE—_—_—— 
=: a 
os à 
Gloi 7 = = = > = . re! 
7 


22e É —— e 
Ê ES SE 
Le = 
Gloi_ Ê . 3 e à = re! 


n Gloi _ = : Æ : 3 L - re! 
ES EST = 
0 ce LE 
Gloi = = = > = - = = = re! 
5 = | EE — d F 5 == ER AR + —0e — 26 —| + —#— {1 GE. 
ré Re = = — 
\ =; SE = S) = tre. = 
à FE: $ 
VATE L CSS EE RSR JUS) EE 


allargaudo 


SCENE IV 


ALIX (daus un irrésistible élan d* rgueil } 


Cbaleureux 
EE = L » s =") 
Hs rt 2 ES 0 — ÿ- == = € ; 
L4 
Cescrisde joie ont fait bon 
J 
Chaleureux | 
Ps ARS ET o dim.sub. 
EX Es — — 


f CLS E—— ES es de 
5 £:: LA'A SIN DS OURS CON CERN PRE. 
Sr | 


Alix E — — 


_dir moncœur. 


r 

Peu - plereconnaissant, mer _ 
>= RS 
£ Er » 


. n 4 . . 
ci, cestmoi,cestmoiquelonac 


“cla 2 = = mel 


—!— 


ressez 
P RS = 


108 


| 


SLT 


ou 


des groupes 


Ho» - 


JUE 
ji 22 
| be [I — 


M. 
| 


! 
7 
ES 


| / h 
NN __ ÿ l fil 
ll M À 


AU = li 


S: 


L 


EE 


ecoute Alix et injurie la courtisane impassible et hautaine, qui brave la fureur 


on 


La foule stupefaite 


fi 
[ 
15 1d)SIWW314 { 


noin 1ed) s3çsv8 


191001) SHONIL 


65 


te ! 


2 1 4 
: | | . | 
| | 
| 


me ! 
—— 
—e-—— 
ER 
me ! 


ge! 
=— 
= 


a 
a 
RER CE 
t= 

sn €. 

LE 

| us | 

—# 

me 
me a 


ft * 
: ' : 
| : | | 
a #2 -2 = 
NT & = ire 
2 = 
1h er Il 
5 2 2 
À + QUES 
& | 3 all & 
| 5 [= ll & 
0 1 . 
L , L 
y MIT". cf = 
no Hi (ll © 
(2 É Ra IE (ll 2 
& | = Ie 
& [II] 
LU L 
L | ll 
x HI | 
E | = 
E 4 PA 
ET CT (0 NE € 
NT lil Il (l if du il 


os 


pressez eucore 


(HE 


den À = 
ni 
DES D RS 

noi de Sainte À 


(I _: | 
1 <« | 
_ 
= 
Il cn g 
2 
TT 
É 
© 
UN = 


RE 
pondre au 
LR 
RE ES 
= 
= Lell 
US 
—————— 
mn es 
ne em 
a 
—_——_——————— 
EE 
AhUDUTXYF-F-F CE 
— 
a 
a — 
DB — 
poudre ull 
A 
RE 
ESS PR ES à 
pondi e utl 


4. 
ré 


sul 
sel 


== = 
sel re = 
——————— 
f Be EEE 


RL 

Fe 2 

— 

Eu 

= PC 

—— 

EEE —— 
On 

Pressez encore 


3 —3 
2 
Sacri 
= 
= 
| 
= 5 —— 
ER 
ie! 
L 
EE 
PR 
te! 
GR ——————— ———— 
ET 
———— 
gel 
———— ———— 
D 
EE  ——— 
FFF, QE 
= 
EE — | 
te! 
——— — | 
a 
te! 
RE 
7 
= —— 
mm 
RhHYYYYUYUpOpOCCO 
a 
——— 
——————— — 7 
hHUYYYTY-,O VOD 


ED < ji (l CN) de Ji s é 
Qué 1 di hit M y Fi __( in Hi 


[LIL pu - 


ELLE 
LÉTIE 


g 


salle. 


HRTRURE 
SRRRE 
| 
H| 
l:| 


LL LT 
D : 
ù à d'i 


Re 
= gnes! 

—_ >; 5 #9 

= 

Courti - 

—————, 
————— 
E—_— 
SR 


ST OT un Ÿ eme 
=== — 
nom de SuinteA - 
—, 
—— 
—— 
——————— 
———_—_— 
EE ———— | 
EEE nc 
—— 
EEEaEaEE—_—_— 
——, 
a — 
a —— 
ste — AE 
Sn ——- 
vom de Sainte A 
—— 
————— 
——_—— 
EEE) 
—— 
———— 
—— 
hUUUDUTUTUTUVUVUVYV,_>-_-_-_>_p_pOpOpOpODOZ 
———— 
——— 
E——— 
hp 
A 
a 
—— 
mm 
[== 


#5 — 
1 
pondre au 
D — > 
F: ————— 
te! 
En —— 2 —— 
te! 
 : 
= — 
= —# 
te! 
—— 
—— 
—— 
A — 
= — 
= —— — 
= 
poudre au 
=— = 
Ei———— 
te! 
EE — 
te! 
h 
EE —— 
— — 


on 
EE ——— 
nn 
ET) 
ts 4 
EP ES EN ESS 00 0 ESS ESS Dr GS EE 


Sr 
ER — 
no 
ES CS 

’ 

ser re 5 
— 
Re —— 
ERR—————— 
— 
| 

SE 

D 

ES 

| 

DS ns 

EoZooo_ FF 

Ce — 

EE 

EH 


EE — 
—— 
ES 
LTÉE 
Re 
Es 
LS € 
| 
TE E 
— 
a ——— | 
———— 
——— 
| 
 —— 
= 
a | 
D ès ! 
EC 
(RS 
A 
= 
EE 
=: 
A 
Hon _ = É 
a ———— 
LÉ 
Et 
on 2 


= 

© 
rl F « 
Ce 


(SE Ê op) 
Qil U “TT Mk his 


ln_pu - 


sane 


ee 


| | 
AT J 
! 
! 6 
- 
| Ÿf 
| 
| | 
à 
LU 
| 
| 
[1 


| | - I 
) 
Ii I 
a El = 
un = [D 2 
U —. LU 
_ © 
- © 5 a 
Hi] 0 all HE HI AI 
[ll ll: Il 
I - _ il: B 
DT + j 5 IT à 
' U 
| = | | 
DC Q 2 % nd Q El 
Û AH 
| Al] = fl Al © 
| [Il 
Il = [N = 
ST | | ES 
& H FS & das 
NE = N 2 NE .= 2 
| = _ | | | 
4 — 2 
: MT MI © HT 7 
fi mad [Fi sud 
' i ' : Il ; 
S à 
le 


Cour:ti - 


ER — | 
À 
= k1 
LA . 
Au = 0 
és DH: 
LA Ë 
Cour:ti 
(0! 
RE ——— 


n CN] 
CT [TT 


æ 
v 


L 


Au“ta- got! 


Au fa - got! 


hart! 
_—. 


M | 
+ = À = $. = | = | £ | 4Hl| = s 
le À « 5 | « l- : (n L LIL rt ‘sl 
Il | IE \ I 5 IE NE NE | 

| | lu | = COX | = Æ = 

L | dE | | | < Il < 1 < | < 
Us: ds) dl: | 
I: il c I. 

en eee il. ll- 
| z l Z < | < < | we 

N] < | Î l î 
l 


bart! 
J] 
A la ar 
hart! 


la 


À 


_ den - 


1] È Ê 
|: | . É l- 
| < Pl <« 3 < Th 

£ 

G=] 
| U” {l Î L 
o fe NE) 
SSSR SR il 


St ” NM RL. lila __YŸ} Et [EL ll 


18 


.U0$S 


71 


vi lerourli = sa_net A mort! à mort! 
RE Ve ee mm ee 
gg — D —_—— =, 
EE — 
vi-lecourti _ sa-pe! A mort! î mort! 
Te 
4 a a 
ê ,  — 
— 
vi- lecourti = sa_nc! À mort! à mort! PT ee 
à 
ES ] = TS RS ST SSL 
7 D DT D D Re RS PS DS SC 
Screen me EE —— 
RS 7 D RS Q MONS ONE AMEERC EE —— 
LE Ps - “ 
vi- lecourti - sa_ue! A mort! ü MOT EN E Mots me 
r = PSE, 7 = 


vi-lecourti - sa_ne! A mort! à mort! 
le H fs RE LR RE .- 
=. EE 
| = = 
vi_lecourti - sa-ne! A mort! à MOL DU EEE PEN RE RNA 
f h PR EE A ——< 
ee EN 0e 7 4 D 4 Ie cr 
SRE ——— SEE 
D vi decourti -. sa-ne! A mort! à mort! 
sn un Re = je =. 
EE ——— = RE 
| EE 1 
vi-lecourti _ sa.-ne! A mort! à mort! 

[T 1m v FL LL 7 = 
RE — © +—— =: 
RS a  — 

vi _lecourti - sa-ne! A mort! à mor! Es 
<< Re 
SE = = —— = 
vi le courti - saine! À mort! à mort! 
- A <<, —————— 
3 =) 


* à 


P— DER = 
D — 
===”, ë 


eCourti - sa-ne! A mort! { 


CS 
0 


t= 


ère essaye en vain 


Au moment où les habitants vont se ruer sur l’imprudente que Béreng 
d'entraîner, Gaucher et ses archers accourent à la rescousse des arbalétriers de Tirso. 


7 


—= 


A 


Néti [NT dti dun TT 


GAÜCGHER 73 


presque parle 


: 3 + + 
5 + d £ re 
e———— + ——— r— LÆ ! — + 
5 ES ES — ——— 
4 — —- ——— 
A moi! lesmiens! Sus àcette ca- nail _ le! Au lar - gel 
Moins vite 
#5 TE hs. TO TR 
D £ * 
| F1 
fn LT “7 SSSR 7, 0 Lu n 
Le = |" 
= = 
COS | 
ER RER) - 


} ° All° furioso 


d Ine charge furieuse balaie la piace 


a 


, 
Gau. . Z= 


RES | SSD Ah = TE 
ods ç — 
pe SO PR EE = =, 
LU =: E— £ — 
1 
a. té Ah At 
[re A enors 
D =: == | 
7. \ te 
Basses a — 
ARE 
HF PAS CORSSES SES AI furioso 
P -: — 

21 D] 1e — #- 5 £ 
EE OS CP EU 2 us mme 
RE UT CE AE | SES CSSS DS CSS ARS DOS O0 CE 

= | = — RS Æ— 
| es | 6 
5 — À — ER — | 
LT LS ES OU ES PSS ES OR GP EE EEE == 
ZE RS : 4 ESS 
A — TT b le ee 
EF Ahoes-Z Ah Ah 
Û — é + —— 
PT Abe" Ah 
#4 SE © ER —— 
ER =— Hi £ 5 Ep 
ne ah Ah Ah 
CE =— == — = — = 
AD Ah == 


tutta slorza 
: — 


008 


Fuite eperdue des assaillants 


LS 1=] 
—_—_ D — Die SUR ne 


DE CS CU 
—. 


CE 


Fivso et ses hommes restent 


maitres du terrain. 


108 


(Le 


NV RS ET à; 
EZ CS 


RS 
EE ET ee — 


16 
SCENE V 


Le Capitaine s'avance vers Alix, 


Moderé GAUCHER (ému) 


espress. 


CLYE D ET 
Gau Do D DUT EE PS PS D ET Ts GA CN ES ET 
QI Ep RS EX. RSS CR ES A PE PM OU VESS ERRRRSES DEN es GS DE 


vous!  Nex posez plus vos Jours, amoncœur précr - eux! 
rall. 


Plus vite (à Tirso) - 


RD EU re ER AT] ! 
f a - ES DES PQ D EDS RER DR | EP EE 
Gau. PES NS ES D ES NS NS ES A 
ep ne — | 


Pirsol…. cestruands ? TIRSO ( gaiement,avaut de s'éloigner) 


a [l ESS RS Es OT 
# à 1 7 1 EE SRE UN DES REY En EP ES 
RE ———— —— À FE À EL I = 


( brutalement) he — 


—##— 


uous a _ vous__fortement étrilléleursé - 


. > 


GAUCHER (à Tirso) 


labas. 


le 


Veil 


rall. 


it | pal 
INT GP 
= 2e 


ALIX (railleuse uu peu) 


NE) 
== 


(TOR ES OS EEE 


[T4 
LOS 


HU 


49 
bad 


Jenäaipoint 


(à Alix) 


act 
pal 
où 
2 
[æ 


bru-tes! 


ne bravez plus la sotte fu - reur deces 
P 


Plus lent 


Tranquillement 


Ù 1 
x ll 
RE) 
A 1 


Z 


Vous megarde 


peur 


'K 


{ vivement) 


Ê-ÿ # —- E CSS ST RE RE 7 I 
Alix A = ER ——— 
LEZ" 
_ CRE DE RS PS D es 
Füt - ce contre moi-me - mel 


Gaa. me 


AE je vous a!-me tant! . 
Appassionato 4 
#- 


Si jé coutaismon cœur, A VOS pieds," <GHtroe 
Plus lent J l 


an 


vi = 
Tempo 


veux, Je passerais ma 


suivez rall. 


poco 


ns 


Onvous at - ten a lamaison de 


Alix 


Alix 


# + 
HG = r d—= 4 F D — 
CS ES I Em QE EE LÉ 


Queit ___  Vousle connaissez? 


LA . 
Ja - loux! Lou ours 


nn, 


2SpPTessS. 
Sn 


\lix LÉ À —_—]—_— 
Ÿ 7 
36h ser - vais SUN (AFP ATEN CE 


Il me plait, er 


mf suivez 


Méme Mouvt 


RE EE _—__ 
R—— 


GAUCHER (tendrement } 


Plus agité 


ALIX (violemment ) IS folie 
(pli He ) 


Ê 
=” 71 Ez 
EE —— # 2 
LE 5 = = | 5 va LH RTE 
Pat LEE € 
\l pensezxous ? Non: ——— J‘ime mieux demeurer 


CS 1 I 1 
Gau. a F2 - 
en | 1 


VOUS ?.. 


Alix E a a 


Gau. 


Es 
Eee | 2 


(moqueuse) 


Ur — EE — 


LORS le comprendrait. 


Gau. ee ET ESS EC ES 


OS 


(w2) 
LI 


And"? tranquillo 


É : 
Ce SOIE, 


( Gaucher s'éloigne à regret. La place est déserte) 


. = 7 
Alix É—Ù a — ——"  —""— —" ———" — —".  ——.—]. 
2 =] 


un cher sel - gneur | 


SCENE VI 


dim, mollo 


Pourquoi le renvoyer ain si ? Son a_mour, pourtant, est sin - 
Plus leut 


w 
© Ds D es — ON SR ns — DS 
AS © D es RS A AS EE ES 


» Ce [I 
Be r. © 


Abx 


Bér. | 


008 


Leunt 
ANSE 5e 
LE TT ee D mu] Î a ———— ES BESSS [\ == 
fs? = ==] PEREERREE DRSSS Can GREC OR EN" Ce SRE EE 
< de JE se detout Mon âme estsans es 
Lent yet SUIS ds SX CHOULEE AION ame esitsans es _ 


dim. mollo 


= 
= EP EP a BE ET 
CS ER EE 


Mor - nessontnos fé - tes aux ré - 


cresac., poco 


Alix 


F; ? a Tempo 
Ne =— mi: —— 
u RE LE = 
Alix LE —— É= mir mu ES ——— 
= Je vou_-drais mourir | 


TRES ï rall. a Tempo 
== SD Te. 


Plus vite 
(avec effroi) 


Jai peur de la mort bruta - x nie 


008 


86 


Alix fa es 


$ 


celle qui défigure et ternit la beauté. 


a Tempo Je vou - 


crese.. mollo 3 


Alix 


_ drais m’en_dor-mir, 


AS — 3 
 — 
r _ : | 
. te et ne Ja - mais me ré-veil - 


dim. 


ie. ?2e se ‘2: 


ps dim. molto 


a Tempo Andantino 
D — = EL — 
Bus Ier — ee 
SATA à BÉRENGÈRE (souriaut ) 
h 4 En 2 

Pa = p + —— 
RS =: : na TE — = = 
LA : 

a Tempo Mourir L Aer lies 


cres , 
: FÉ A 7 mA N = ma! à: 
Bér. a 
Toi doût” da’ pra ce prus-tern tes ge - 
D OL RS D À D CS D RS CR PR D DES AS CE CS CS RS EE EP # 
— Fr 
a poco cr'ese. | 
D Rs PR = 
ERTESS SU GET = Rp] + RDS SRG COS 
Ce) |  ——— 
=. DS RSS PER RER DU SRE RE 
PSS 
—P— ee 
ALIX 
x À à | EP 
CES EE ñ 


CNT. 
bér. frs 
LYS 


| — 
-noux les plus rudes sainqueurs ! ER 
M 2 = 
TR be —— 


: D  ——_—_— 


[3 
: CU 72 [HI 771 1, 
EN 7 - 4 = D 
EST n’a Re Re le pa à TUE Tr d'une 
DE eq PS RE 
jE= #£ — _—_—. = 
a —— 


2 


dim. molto 


(BLUES 


Plus animé 


£ Tublas-phè - mes! 


Plus auime 


! RE  —————  — RSS GRR D CAR e Es 
SL à" de —- an e—_— | 


SR RS 

PE eq 

 ——_—_—— 

= —— a 
D 


pris de toi, disait-on, jusqu’au 


ALIX (avec une sorte de terreur) 3 
sa 
en 
ANT Je le hais comme les autres! Le 
Ger Ë = 
meur{re 7. 
| . 
ES = ER VE—— 
= =; r PRE —— m5: 
| Ces 5 3 b “s = = L Ed Es 
>= a = | 
& = # — ———— — 3 L Ve RES 


‘ 
L 


3 
En 0 PP — —k = -# a ——— 
| —| i L9— ff —+ —— = 
L Et — à à à à: SE LE — 
sang mefait horreur! I en a tant ver _sél! 


BÉRENGÈRE 


PSE — == — 
HT += —_— t == 
cæ 


#_<+ 


PE it Pourtant —__ 
À 3 


LD 4 2. k 1£ + 
LR = É +, 
ARE PE RE ———  — £ 
RE 2 RS = = 
a — 
CZ = £ z EL MC 
DS DS ES ue à 
ER > NN SE == 
== LS e ” ne — a d 
TD 
3 
SSI RE R À 
Bér. es —  — à = = 
il à te_nu pa-ro _ le: ul est parti! 

A G : LE 4 Ge. £$ 
EE î—— — tr = — 
LS Se — ES O7 OL OS CS : 

PSS RE 

a — na | 
2e RS mr — ne | ANSE 

CA DLL es 

5 == Ï 
a) kZ 0 £ 


Un peu plus animé 
ENG te) 
si — =E 


Je lui dois, mal - 


Â 
Dh] 
w. D 


Alix 


_-gré tantdehon - te, un moment de gloire etdori = 


008 


90 


Tout unpeuple  acela - mait celle qu l’a sau - 


LT 
Alix fe r— = É —_— a 
ENCU >] [} = DR D DS D — 7 D — y 1 
? . . “ LA 
A tes J’au - rais vou_lu eri - er à lafoule en dé - 


Alix 


SI! 


è 


gn 


ullaut } 


Leur Sainte À - 


(ex 


éré 
_lut! 
Femmes et Enfants 


Mod 


# 


| | [l ! ! 0 
LU ‘ .— 
| Be | 
| L : : £ | 
a + = el Z .— 
= a = kit ŸS DE NS £ ; i E | 
O| = É Q s | 
n F in + à = = È | 
© ' ' 1 I 7 2 % ri 
= 
! Le 1 
1 = 
se mans IN AAA = || 
Meme Ur [I & [I © Il! = [TT il EN 
' [l | J . AT 5 Ô a 
= | Hu °° M: 
[CN © | | 
{l a! 1 | 
Ll | 
1 1 1 el Ce e | É = | 
a Q _ Q a Ml 2 = | 
Fi Eu 7 NZ rs QI N AIRES | Il 2 |NT F = 
l | tn Ni] «© 
[| È ! ! dl ” 1 ’ nl 
1 0 | [l Ch = | 
En = Æ nu _ v æ DE #@ | l4 
Q|1°= Q|| "ZT = DD ee Il Eu dl  & d = = ts NS .— QE Al = 
Dit Mo SRE lice it He NS NS ts [N° DH UT QU HT 
= Lol - ñ nl : 
22 1 
= = |£ £ tp 6 [E CON CE LAURE ESS 
7 & n 
! 1 0 | Ill .— ' y Û 
= Dr 
Q & S UN © ä Q = ) S Q s (aq ee | 
NN UN A. LT HN DE AUS QUE QUE DU < al Al 4 — 
les | | (Il | TTL Ur . A  ./ 
s 1 : id 
S 
[= 
| UN © ‘5 7 Vn ) ; | 
: L d cet ' 1 ' 
(a ET ON R 2 1 1 û \ 8 
1 1 TE E ; _S 
= cn ' ' | 25 ' : ' 
= Te | & A 
1 << SP SN ds HRe Az HS | ls dlsalls E 
— — — — — — 
i | | fl) = k N°0 dt | Il 
ii 2 À) | 2% | |] À] Æ | | À) K + 
NL SNL EN) 0 “A | 4 À à SE, A À À 
Fe ns Lg ch | ts ‘a “ K 
ME ts = fi PE Ni RE à SO 1 [TH dù MH ti It M bn 
OSTTY | SUEP YNDHI D ed D ed 


Alix 


tes 


Et 


te! 


I] 
ESS 
CSSS 


# La 
LE e 
RE | 
EL 
= NAH= = 


ARR A 
En 


D ELLE es 


#] 


(à mesure qu'elle s’abandonne 


cale 


Jo1e 


ra 


0 


0 


pro 
GE 
EE 
EE EEE—— 

pro 


Le 


no - 


| 


ets 
Îtus 


ES ———_—_—— 
a 
a 
RS 

ra pro 


ORCHESTRE 


il 
| 


L (UN 
[] LUE 
WII 


eroissent el souticunent son 


essor 


. 


et les charts dans Péglise 


à son Pvriswe, l'orgue 


. " 
puis 

: 

ne 

—— 


Oh! 
él! 
él! 
e 
ël! 


C4 
1] 


Del 2 : 3 


CRT A 


EF cn '+.u. 
ERA TE | 


Alix 


atte 


ad mon 


qu” 


ce - Jui 


à MOI, 


x 


Qu'ilvienne : 


ps! 


lou 
Femmes et Enfants 


x 
= 
== 


ù AE PEU 
+1 5141) :t% 
| ji GE I 1 

NÉS 2 EF 
Rad D lv SN 


dST[P TI SUCP HNDHI 


ON 


e accell 


Q 
in) 
ô 
a 


1 
| 


gll1 


RIRES = 


# cr) EL ro À 
ÉD 


‘emmes et ERA —_ 


L a « ST EE ES PS ed 
G 7 F1 (3 Le 
Ag. = & = no", WIDE = ST MYS = DS 


Tenows 
Ps RE TR 


ASS: À 2 RE EE = 
=) Er, 
cc Ag = 
21 Basses 
© à —+ 
Au 
Tempo 1° 
DS 
Fa. === = 
Re" 
, — -i 
ORGUE 2 


NP sub. 
- 14 = G 


DRE e 
quil 


<< 


72 12 
| 


pro 


CLOUD SSD DS ORNE RER 
se_ ral 

——_—_— 
LEE — 

1 — a 
EE — 
+ a ————— 
—— 


æ 


_ 


on KT 
il MÉ = 

| où 

: ee 6) où 


Us 


O Y 


| Ï 
| ©|| 
QN 
jai 


j Ÿh 


0 


bis! 


no 


008 


# 
RE CS 
Alix fa #> S = — 
as 
LA » x 
À _noux | BERENGERE (avec terreur ) 
CAT = — | 
y RE ) PRES RE ee 2 RSS CEE 
Alix, prends gar _ del Tes  blas- 
TE —— —— 
> = EEE 2 = == 
à pro no Dis VERRE ee 0 = — = ra 
are EE — = —— ——— 
AT EE EE = —— 
pro no - bis! (DJ = = ra 
en vr = e e ——— Re 
SE —— a ———_—_— 
EE _—_ _—_ = EEaEa—_—_—]—_]——]——"———" 
pro TON DIS NE ER er (NE = SEA 
; CROBESTRE A 
VAsn”æ mu. F EE 
RS PC RS CS —— ne Go OS RS GES I D © EEE ES D © CS 
\ [17 1 _ ES EE 
0] # —— [] [l 
* D 
FOOT. CRE EP VS CE 
\ 
Lo] Le] Le Lo] "Lo 
(elle rentre, 
Bér D EE 
0 . Ets - H ES CERN ESS EE, RS —————_—— 
* _ phè - mes te condui _ ront au bû - cher! 


& à ue - men! AN = = . - men! 
EE 
AUS - ment AT 2 & = - men! 

_ s —+e Le PE EEE re Ne 
ni ; \ € - men! A = = 2 x - men! 
Assez lent 


+ 


Loÿs fn 0 —0 0 0 8 À 5 


SCÈNE VII 97 


Loÿ= apparait et traverse lentement la place, 


Fe Te À) 
me a  —— 
C2 19 Un 
LOYS (songeur) UestLoÿs! 
7æ: =" "° 
RE —  _ _— — EE ——— 
LV ee = 
Cru - el et fier tour - ment | 
£: rie 3 
£: BE = ee 7 
BSFEÈTSS | p L 
PT | ESS SDS UE Er S OUR CESR PORSS COR DS SRE) 
ne - |: 
#9 A — LS! 
LL 


EE | 

VE TR RS RS OURS CN ET 
[ ESRI ES ES DR DU EEE EN ES NS OUR SE RS 
LES RS 7 EN 9 DS CSSS = ” ES ER 


. . - ? 
Son esprit n’a plus en lie 


mr =; LP — #7 
7 EE — —— — 

E—— 7 
A 


Unchef d'œu - vre! 


gs 


A “ 3 


D 2e EE 2 Es <= = = b#s © ÛTE  _ _# 4 

. — EL] == | Sn CE. TR 

L uYs AT re; CR e 4 a ——— LS RC Re A À EI ESS DER En 
J LEE ES ER RL ©) D O9 EE D PE PT 


S. 


_xverl'imeà fixer, di - vi _ nedanslapier _ re, et le corpssansdé _ 


ALIX 
w TA Œ [CESR 
CAT RE — ET ES CR EE RC 
En ER ——— 
2 2 | 


Oh! ___ fins pirerl 


LG 

Loÿs PE, CRE RS ESS 0 ER ——È—  ——_—_—— —_—— ———— —— 
RS RS 

È ÿ = PES PU CES CS) SR D 


-fauts,di- gnedesanges purs? 
2 LE 
+. =  — = NE 


ESS 
ARR RS À VE ER EE 
© Len PRESSE DRE ES D US RS à En ES OS ET VEN 7 OS ES RS 0 DS ET CES 
M BUT Re — à [== 


EE — 
! E ÿ = — — 


—# 


Alix Re —— ——— — 


et passerpalpitan _ te 


dans l'œuvreaugus - te de ses mains! 


» 


LOYS (avec ferveur) Modere 


Sainte À - nes, se-cou rez le serviteurin- 


molto Modere 


rall. 


De Dear nee ÉRÉRÉR RS 


Loÿs 


Loÿs 


Loÿs 


Loÿs 


CHŒUR 


dans l'Eglise 


PRE: = _#Æ = _—__— se = 7 / _# = EE E = 
| LS 3 T = Les 7. == E 2E Re ET 
LR EE  —_—— 


(ler ei re gne par qui vousfleuri _ rez pour Les regards hu 


EYE o— _ £ = a + 
| ES ES 
EE —— 

= = = — 
NS Lo Of - frez AIDES AN CUN EE es 
TH EE 

2 — e—$ 

poco cresc. 

a —_——— 


RE 
= => u << EF nl —4 4 
a —_——— a EPP 
EE Les USE PES 
E—— 
e 


5 RASE: - 
LA EE — 


Daus la lueur des vitraux irradies filtrant jusqu’au perron de la 
demeure impure, Alix. immobile, resplendit hiératique, Les regards 
de Loÿs se lèvent sur elle. Dans son exaltatiou il croit, hallucine, 

voir la Sainté ineffable et il tombe à genoux, les bras tendus vers elle. 


== 7 pha t 
| 
et = 2 1 


DS URSS po ee 
MES fetbeau - fe! Sainte A _ 
Dar, Femmes et Enfants ; Re + es 
E = = 2e — = = 
SJ Dre YLESEN le lu È 2 L = = in! 


Sainte 4 _ gnès| 


=: EE 
6 E— = 
SR = L RE — me 


Læ ‘2 . # 
+ M 17 + Den + 
£ « ei + ? 3 fe Pere C 


+ 
EAIRE EE — j = P—7 - BE EE 
CALE 4 RS OR SE PP Cl EE ne 2 


Ï 


| 


| 


CE du 


Le - Acte 


ER. TT VIS 


101 


ACTE II 


L’atelier de Maitre Loÿs, dans le préau d'un cloître envahi par la 
verdure. Au fond, les larges arcades gothiques encadrent un jardin touffu . 

Sur Le ciel, très délie, Le clocher de Sainte Agnès. 

A quuche, pelile porte bätarde du jardin, Au premier plan,porte de L'atelier, 


Audaute 


TZ _— 
fre ?— | 
EVE Sn ei 


é 


PIANO 


ER DE 
T1 =; RES RS 7 LOS 
EE TN TE ER ————— | 


dim. molto 


Tempo 1° 
très doux TRES 


102 


mollo espress. 


mf sub. crese. 
PSE 


RIDEAU 
Allegro 


EE ES BE. ES BE 
CR ES EP D ES ES GE ES OP ER ST 
CRE ESS 


SCÈNE I 103 
Au lever du rideau, cest déjà le soirs le ciel, derrière la flèche de l'église, commeuce à se pnuancer de 
tons crépusculaires . Loÿs, dans une fièvre ardente, termine vue maquette, l’ébauche fruste d’une idée 


uouvelle, encore mal réalisée. Puis il recule,embrasse d'un coup d’wil l’eusemble de l'esquisse et, déevu. 


-ragé, se détourne d'elle, 


revenez au 4° Mouv! 


Eh quoil..  Silomdu songe estlaréa li _ 


. —— 
Loÿs ŒBés 


ons 


104 


un peu moins vite 


ke 


si À RE ————# 
em ÿ—$ 5 — 
L LE] En dan ne, 2 


- En} 
Vaine i _ ma _ gel forme ter - res - _ tre d'un 
un peu moins vite cresce . 
RE AE qi 
RE k 


= 


$f dim. molto e rall, 


© 


 ILDE x 
Ÿ TT CT nn | 

| (OA EN ER Den De) CORRES DOME ET M7 Eu Des) nn ES O0 D En 

—_ 7 RS ES ESP 


hom_me qui voulut faire, en sonorgueil, 


== 3 
LS Cr En A" RER h = Se — - : 
Loys EE ——— CS = ] 
AU ESS en AS A1, 
r r 
Hon - tesurmoi! Je re - 
[0] a B 7 
LErE A = 
2 5] 
ne 
D ré ee 
: | [l 
LP — | 


Er — ER Es PS  — à | 


7 853? LS RC CS SC Es 
= nn Pa ri) Pr £r? 
ES | et =) | mt 


Re me 
S'ÉTEINT MU —# 2 291 2 # 
Loÿs eh ———_—2 
_nonce à limpos - SERRE E - ble Là - £ _ chu. 
ER ne. RER 
SR a ——— 


EL OLD DRE EE RS SN DS GS RS = EEE EE ES 
æ CSD 9 RS ES D CS CS CS 2 


rall.e diur, | 


LL: 

20] DE | EYE) EE. 

Re ne ©, Be Er Q 

ES 2/5 | i 


‘ro, ES Fee _&. 


Lois Te 
du = 


| i— 
Jen'enseveh - rai dansla nuit 


Tempo Andante 


a ———— he + , 
EEE —0 a —— 
DE LS + 
ER À RS DRE 
Es”, D P— p- ES < 
DNS ST NE—R — Cp 
Lo ES LES ES = ET PI P 


lé A “ 
ut FAURE nus mains, de la pier_re SAS = mé, "ne fe’- 


accel, molto 


108 


106 
Appassionato molto 
Il cache son visage dans ses müins 


=E 
Loys RL 2 


- rontjaillir la beau _ te! 


Mais le soir est si doux, où tinte PAugelus, quilrelève peu à peu la tête. Un nouvel espoir luit dans ses yeux, 


cœurs ing nus, 


C1 ES JL : 
D ARRET CN CINE 07 OR CE png = 
LES | 

Sante A _gnes, simondou -te 


nn "4 
D 
LEE = 
fus 
ES ES SS GE Ce 
ES ue, ER COMRN GE, EE 
T 
+ TA TE 


A »4% LH 
L % w D | || 5 RS a —— — 
oys LL D DE ON ES SR DSO0DSESEESESS ses RE | 
a À a Om QT 1 


ts LE unedermère fois dans tonégli_se cal _ 
8 


———— + 

En ————— EE ———— 

= de A = RE 

SR  "—— ———"“à 2 —5— +1 Lez 
v _ 


— ed D 


Loys 


Loÿs = ——— = ET - 


TS CE EU NS LEE D LES 
DE 2 PE 1 1 


Queles - poir refleu - rit, Ô 


EE —— 
v nd 


ere EC 
Se — on —| 


Jà 


14,008 


E y £ es TD #10x 
‘ ES ER in RS DV end [OR 
Sa] À À à 11 he. 
F4 r 
San = ä ie. en mon EME SOU TAINI VIE 


ER RL 9 en GO 
RS RER SR PO 1 CE! 


[IT 
0 LDar7 


Re. à de à DÉS CR 


SCENE II A 
Allegretto : 


(appelant) Pibrac accuurt, maussade, 


LOŸS Très modéré 
EEE a ——_— "+? 
TL TUE PSS EL °C NCIS CORRE RSS SR 
RQ | 
À —| PERS EE EEE Œ= LL D 
Veille mieux quhier _____ sur mon lo - - gs: je 


Très modere 


ITS NT 
ES LS ES TE EE ET à ES À EE 
RER SE + LE. 


DOS 


110 


Loys 


Loÿs 


Loÿs 


0 


Tempo Allegretto mod! 


pour les 


re 


Qi 


Tempo Allegretto mod' 


et cour_ 


, 


al - ne 


h 


que 


| 


je 
| Le À 


4 
us à 


D 2 A 


(Loÿs s'est éloigné:le Bancal s 


il est bieu seul) 


» 


’assure qu 


EU 


Hhud 
A 


2 


puco cresc. 


112 
PIBRAC 
=" — n— T = = 
6 = Fr te 


A moins que 


CrescC. 


de 


leurs 


veux 


Pib _— e #— + > 
; = _—” D 
| 


ne soient seJon mon gré 


« fl 


chan _ 


en dou-blons 


US 


LR . 
2 din, mollo 


CE ÈS 


+ 
RSR RTS 2 


On frappe doucement à la porte du jaruio, 


Pibrac prète l'oreille. 


PIBRAC (apres avoir, avec 


précaution,ouvert la porte ) 


ÿ —— = 
EURE =. 
Ur CET A4 D RENNES = —— 
ES EE , = = 
[| 
C'est vous ? En - trez! 


Pib.Æ = = 
1D,Ep ESS 2 = —| in SR 
LÉ Le — Re 


mt re & 
Le maitre est sor - ti pour l'instant. 


suivez 


008 


BERENGERE 


| SP ES 
SO ER ESS ES ECTS 


As-tubien re-fle - 


P ñ b ar EE — ES —Sà —$#" << — © 


Mas il va reve _ mr; parlez Oxitel 


NE 
ES Ce ER RS EE 
v, h gl meet 
“chi 
Pib LA —————— 


ES 
ON EN 7. VONT SRE‘ DORE RS OR RON GR D RES / O5 D GRR" D D” 0 EP D En 8 ES (LA RENE GRR CERN GE CERERT [OR M 
mu’ Te 5 PE D RS 


es je ga - gnaislenfer à votre ser _ vi - ce?.. Sans dou -te. 


k ? Pibrac, après une hésitation courte, 
BERENGERE > s'empare de la bourse brodée. 
= - 3 
CA ÈS DO=R—— 
5 Én ES RS ES CS 
ET a LS 


J'ap-por - te les dou _ blons. 
a Tempo 


suivez 


Pr S 
\e Il 


PIBRAC 


Fort bien! 


)08 


: Plus lent 
[_Y __UE p me Æ A 
Pib —f Lu CES ER :? ES ET SSSR. EEE DEN Eh: rs 
. Te TI ES ES Le | mr ES SS 
Voici laclef. __ Mis nrenez gar_de! 
[ TE LE Plus lent 


; BÉRENGÈRE 
Que dim por 1e? 
CE EE ===--——— 


7 #1 
. 


sil  voussurprend,  fuy - ez! 


{ æ- + Ù 
Vas promis . 


116 
SCÈNE III 
Modére 


Pibrac disparait 


Bérengère court à la poterne, l’ouvre et 
introduit Alix dans le jardin. 
Plus vite 


RER EP RS CS 5 
EE 
Us 


sf dim. mollo 


h.._] 
Ds CES CE NP ER SES VEN SIDE Te 
27 SIREN UT AU NP ame 


Le Ban_ cal a gagnéla ru _ 
Le 


108 


ETE DS ÈS DES: fe EU» 
Bér. DER ne ER —— Re 
= CÉ ES  — 
Ïl enesttemps en _ co -  - re: A 
ae RS 
Tuer ecs = 22. 
si us LE EEE RE D à 
ZT SR ÈS  eee en ne 2 


A Vars 2” RSR Es” O 
Be ge | 
Fr. NN Se + PT = =} — "| 

, TE Ep EUR DER RES RE EE 


Ex, soustrais ton cœur au vertige fa - tall 


Très lent 


” hope SSD 
Bér HE a — ——— A — ÉD RES a 1 
À . nn ef |" || Ÿ | ARTE PSS DORE © ES D) (GT 8 CESR CR CESSER QE 
en me ee — MN à - de LA A ON | | SS RO VER 5 ES 
+ 
L'a = mour decet enfant te sv - ra plus funes =  _ te 
Tres lent 


+ ==; Ses | L 


LIU den CO à OS EN SE LP DES PERUNQ ES L, EE à SEMENER 
ER UT FEES / + =) —# GESTESTLE ES 2 
que le chagrmpassager de le per-dre et le re-gret det'arracher à 


th 
per. 


[==] SEE 
ex, ET Er sd — 
Sr 

CAE | 


Alix 


Alix 


\lix 


cresc, + 
—{) - + —— = Zune Éi-4 mn "] Ts ER — 5 — 4 
mur, = HA 


Più agitato 119 


ALIX (examinant les débris) 


A 3 
=’ 77 2 
| "2 NS NN | | 
À; tr = —+— — 
A a — 


Pi auitato Comment lepourraitil, lui qu 


a 5 E— 
RE | _— = 
<< + = Ge Æ à 
Animato 
E=Q D == = 


Alix fe 


Bain me dé -Jà?…: . 
A BERENGERE 
mr n SK 
A 
Auimato Quite l'a dit ? 
TER = = 
Li RS he ES 7 + = 
A Fe cn — 
Re OT 0* 


L) 
Al i EL a me G 
Alix Hfr Hp ER VU 3 RAA ', D 2 


maire sesvanstourments,sonsté_ 


Tout ici melas _ su _ 


ns, | 
DER EN ESS ESS CRUE SRE USSR ENS 
rene Ù EG De 


bars be * $ + 


ES — 
DE — É LE a 
b Lt b+ P LR 
r ms 
D 
: 3 
+4 3 , = 
ji [= 3 qe à hs | 2-2 à 
Alix ion Ru LC ES - en OCR - LS LES 
Q 7] [1 [2 + = D 


_rile désir la voixquimapar lé dans l’om _bre oùses 1 
Ù ] ( 


ns 


A] 
fa) 
RE ———_— ET _— — —— 
7 : de FBI 
_ gards cherchaienten vain à  retrou - ver mon ] 


mate et HU me - = _- mel 


Et c’estmon cœur tumul-tu _ eux qui me 


ju \ MENT S OU 1 en Die = que Lo D: 
3 
SU 
; b5 be 
L/ PS ER AN CS RS CR) CSS ES 
ES Le TES Lg 1 SLA SET RSS ES ES [__Leums 


— —=—] 
=—| TT 
Fret vs ?# 5 ne — 
* or Le cr'es- 2 e ce - =: x = . do ff 


Alix 
| 0 = nee. Plus lent 
Fes a = —# = EE 1 = 
=t— CE 1" 3 — a — 
\ 7 = a ns pm” || + s = = RE 
ane 
| Z + espress, cresc, mollo nf P 
{ -Q 7 — = DEA A 19: en 1 æ be mn 
F9) SD EE Bon = = = 2 7 20 
== = = = = = 
re © ER 


BÉRENGERE 


@ —— —_—— —: 
k EHESS 
EX ES ii ZE ——— — —— =: + 
Co ce : RE  — IE + cu Er = a 
Et s<1GaucherdArcourt ____ apprend, demain, a fo'le fantar_ 


n , Tempo agitato 


lix RE ——— = EE —— 


Lorsque Lo - mi qui eo ngé-nie ab - 
LES | i 
à — ee 2 ns = <= ; 1e 
- £ TR à EE ee 
=: D — E- == — s— 72 
D ——— A | —— 4 cres( | 
M | + TK £ = > 
ue: S = —— = # 
+ [ES IE 
3 7 5 ] 


Alix E 
7 
. d : | LE À AE À 
| - pelle à son secours Mon NO - me, lorsque sa détres - se ré - 
PO | 


4 To fiera-mour etmabeauté, veux-tu d’un nom bro- 
ans EE ° ee 3 
; | _. DA ne Æ 
RE | 14) à 3 
Er 
n°2 


1 NON 


z N Plus lent 


offenser notre ré 


————] 
os 


ëa F5 = + SCÈNE IV 


à demi voix Très lent 


bér 


rt Es _ #4 L/ 
Laisse lui devi-nermapré-sen - ce, etnrouvrir, Sansme 


Elles se cachent daus le jardin Los - 


Alix 


mollo espress. 


rentre en effet, 


DS" LS IN N IN [ 
UNE —_—_— à ee 1e a - 
as Ë =: — Ft 7 3 —+ ZE 
bel. fe ne donnera ja - mais u-ne for - meterres - tre 


(accablé, il demeure assis, la tèle dans ses mains) 


y L H £ ° —— = 
Lois Pate = — 
CCS 7 = V4 Es = EE 
a Ja beauté du ciel ! appassionato < 
| 
CE ——« — 


Hero Due 


118] RE Le 


En: 


Li 


1.008 


ALIX "(Ca Bévengère qui tente en vain de l'emmüuer } 


à demi voix, 3 a Tempo lento 3 


N 


Eloigne-toi! Veille au dehors : 


a Tempo lento 


lix 


4 V re 4 
- gnenotrede_meu-re, où tu diras 


espress 


nn. 2 


Alix 


nn 
[] 
( 


Bérengère, obéissant au geste impérieux d’Alix, disparait 


par la poterne du jardin qu’elle referme derriere elle. 


Alix 


Uu peu plus vite LOYS 


————————_— — 


J'ai pourtant de mes 
"3 es 


la Très  Sain 


le 


2. ES 
[ZA ER — 
| un | | 
BUS 


Alix se glisse lentement derrière Loys 


L'ombre commence à gagner l'atelier 


sempre P 
bd 


: Et MX Æ: a — , — BE z 
| ne 
008 { à 


126 


3 3 
Æ- RU RS RS ee ue ER — 1 — 
\s EF OCDE CREER DS ST EN CR GNT GO, ET DES DE DES ON D EE a LR PE 
BA CAN ER LCSSERR SNS DOS ERSRRES RS D'ÉERREES LE GE ES SOS CRC ER 20 ES D D EE EU ET CT EE 
Y LZ TS 7 D a 

LA ; . F 
Ne sur_gi-ras-{u pas, messa-gè_re cé _ les - te, dusuir.mys® 

ras Re 

9 ER —_— 


RS ER ES D De ES EN 
EE PS GR PR EE O7 n EC QE | 


=} 
CT ——— 5 ———— 7 
LA 


re 


AA S ES — — 


=; F. A 


MC DT EUX 


Li Li) — 
a ———— 17] 


Nete verrai-je plus, beauté surnaturel _ Île, 


= bg 
/ SE —, 
A — 
ge ET — 
FREE po 
/ = re | cz” 2-4 
WOBNT . ESS ESS pr] 
LS ES EE DS RO A EE 
# 4 Le ==] sr Dot 


Dans un oblique rayon du couchant, Loÿs se retourne et demeure immobile, extasié, 


ALIX (souriant) 


les mains suppliantes . 


Me voic 0 ŸS | 


Loys 


HS 8 — ss E. Zur: PERS EP FE — 5 
i FR =" mm "À NT — 
\ ne V # V ä = 
sf dim mollo 
| En ce > se 
Ch — 1 = nms vue ms ruUe.S — _. WEPEZ DR À DL, DORE 


Er 


127 


Rs 2— 
Alix FR = = 
EL 
D viens Inspl rer ton gé 


TS se — 
# ï L 


Alix PS — 
EU = ©} 


FAT: Le Sr 12 = 

COR RCAT EP | ] ei ME 2 ZE 2 ==] 
\ CRE ire és =] ET 
LUS QE nn D CR CR (2e MS ES Sms 


EE  — — ——— —— RE SEC —= 


(le relevant, lui prend les deux mains) 
{) #4 5 = 
a 3 
Alix FE = n 
Hume EEE ———_— à | 
m. ; s 
Reviens à 
An #15 3 
£: [YA TA L [Le 4 RE ——] 
2 5 À R— 
DS 


Quel nie neux Pres tie ec 7 


É ; É FRS DNERE À 


= 
DSP DIE PER Es —- 
RE —72 —7 = € | 


rt 
| rall. Modéré 
[] 0 = Vin _ = 
. LEE T —— k se = = 
Alix HS — Q—— RE —— ae 
RE RES X# % Ie — — = 
to) SLI Je nesuis qu'une fem - - me. 
LCR RER a eme Rs 
4 3 
{ à ï = *Æ = ME SN M: = 
=" _ NET — ce = 
. = — 
p molto Et é 5 


Lee 


+ 


008$ 


LOYS (ébloui ) Plus vite 
PAL K 8 EEE - 
£ qe à =; ——— ER = ? 2 
ECS [} EE ———— 
e 22 
Tant debeautcé | Tant de can = deur ! Je t'en con - 


; LITE 
L, ee ns nn fe en “ 
DE LS LS 


ALIX (avec tristesse) 


Qui je suis? 


Plus vite 


Alix 


Hé_las! tu le sau ras  troptôt! 


Plus vite 


Alix & 
LE 


seule 


estdi - gnedeton 


f) 
Alix 2 —— | = 2 —— e 
aq À À — | 
DS 72 7 CS AS RS CU A 7 | EE 
El-levient se don - ner à toi. Dans la pier-r 
ER a  — ——— = 
BÉRE Et ER 


3 
[3 = à —— 
AVES == = = == = z: = 
Alix ©" | || | res L 
LES CSSS 2 2 == EF TE ! 


bles, fais - la revi =  vrepour tou _ 


150 


Appassionato 
++ Le — 
Alix ASE À EE 
—— | 
ours VC Le 
d LOYS Cane VE 
A — = me — = 
HA DD Je ER ————— 4 En =] 
Appassionato n__—_— Je te revois, splendeur, = lu 


g: . 


= F3 
SU 7 CU GLS je ne) Een nn | 
Loÿ s Pen + L - TRE L 
EX Y ET L 


donttoutmon être est éblou-:1l 
dim. e rall. 


CR DE D hs 2. "1 
Lov s D TS À 2 US 2 0 
à PE 2 — —), JT DCR) D EN EE DS MES LH :L TT 
EY LE = =. » 228 ER VOS PE | CS Re | EX 


Blancheurdes hs, fraîcheurdessour - ces, angefier dela pure - 
Plus lent 


m” TE  — me RÉ EE En BE EE BR =œt NE ETE 
[H Le 


En 5 == 1 RE ——— EE 


pressez dim. e rall, 
= . fe _ rai Tr (à té de l’ar-g1 -. leviergeetre _ 


PR CO 


Plus leut 


3 
Er 1 » —— 
Lois Lan 1 1 : ET L = _ 
= RP 
_bel = “le: Dans ta robe à longs plis Ésrr = 


Loÿs 


FESSES VESS ES 
7 


dominera le chœur deslents Flo : 


suivez 


008 


Audantino 


EE  —Ù"—Ù 


Andautino SION ÉICTENEE 


(l 


rall, a Tempo 
A 
Alix r j 
Pi + = 
dans les vo - lap Les de la Ter TC 
a Tempo 
LS À — ZE 
[TÆ BEEN DOG VE EN 
G = ; = == y=t RS OL EE - 
% RER LE TES — #4 < 
! | RÉ EN EC Ce je ES 
; 0 suivez 
[Le hd = —— 
\ + 3 E. ES ne ES a ee = ; 
Fr dira Rai ER CAE ONE ON A RE 
= 2 3 4 4 3 3 — 


l'A Ï pure ; & 
Mon réve est la beauté, = mon paradis 


be 


EE ——— —— a ——_ 1 — — 
k F a CE RE ER D RES ME CR on D D D de 
5 = 
_ mour | Je ne veux pas être 1mplo 
EL = 2 


s D | 
4 
a ete 
EE Ce, ? RL 
EP | —| 
JS CNRS D — __— 
D 5 | De D 
A 
L 


3 Plus vite 


Alix 


_'rée commeune SRE : Ce que jeveux,entends-tu, 


J 
HZ D r7 
VE ess 


} ET ——— | St] = ———# | == 
Alix fe 2 x —— L = 1 Re: 
c'estmoil cest ma beauté hautaine et frémis - san - _tel 
RE appassionato 
bg 5 > $ . k 
/EG 2 Drp7 HS z 
D CRT CRE 85 0 ER EE 7 CRE GODRS GUESS DE SE VOS SES CU 
qe 7 | > #5 — "© — | 
Bee pen | GS RSS LES D — ==] ——— — 
42 d 
2 2 ne” 
L] 
rm — | | LES 
. 22 EE © À SRE ER GES 
Un peu plus lent 
el E ie 
lix | > æ 5 5 EE, 
À as. — 7 SES © En + 2 PEN POS F CRE 
em | Al : . 
Jeveux qu’à Ja - mais devantmont - 
3 ER 3 
k f Un peu plus lent = 
[ mms 


10h 


rall. poco à poco rall 
A £ £ > + J LS 
. © — — EE | —. 2 
Alix fe TS A EL 2 — 1 — PE 
VE ' a D US 
L 2 n r È > 
SUR = RE MUR OMUNENRE le dé RSI des hom Ë - mes a ge _ 


f) 
Alix nr 
ES 


f ec) 
1 LE = £ C2 1Æe ÆSRES SES IE ES" 
Alix 1 en ES PR EE Er 0 ES QE ER OR RS ae 
CCS ES D ES ES PET SES 
Lovs | Je suis = à toi! Al? molto appassionato 


LOYS (dans un élan de joie) 


Loys 
né as’ 


sur mon 


Lois fn 


Er 
Loys f 
a! 


cieux , Fem =: me,je te veux et Je 
e 3 


£) M N = — _— 
D. EE ee à à è n h È EE 
Loys z 
LE EST ESS DEN OS EN DS Es CR CONS ARS OS SE = 
7 [l 
FE A s e 
ETES - mel De mon désir surgi = ra, sousmaman, 


008 


(11 l'étreint avec emportement) 


be + 


Loys Æ = L —=— 
= t = 
ge de ton corpssuperbe et surhu_-main ! 


-g #-Æ- 
EE 
ET LIL, 271 Lie — Le 
tt LE LISEZ EE —— 
Te ee 


LOYS 
7 Ë DER = pie 
À 
SES ERRRREE PEUR D OR © DES GS GRR QE 


Je ne dis tingueplusdetoi monrêveimmen - se! 


Ll. _& ww 1 
L ovs rome RÉ EE 
= DE CORRE 


Comme untorrent defeu ____  monsang bouillonneen moi! 


a cresce 


Moius vite ALIX (avec orgueil) 


PER E—— — — = 
: Se TL a —_ à == 
Alix Les EE —- a"  ————— 
» 
Ja - mour seul, la mour de la 


008 


au seuil 


a Tempo 
; EE E ER — — #7 = j 
Alix RE  — — Æ = — =, 


CEE 
Alix ag + © 


. AG = 
Loÿs FRE ° = — :: 
EE) F f) 17 
_-nés, CTIEROCre ra ses lignes pu - 2 MES: 


E _— 
A 
au’ 25 
= = 
"7 


Lois H£ 


: 
= == = — = 
==: 


de ta jeu ë 


Jeveux te fi-xer à Ja - mails 


oûs 


140 


Animé 


NOÉ a — 
D En 5 


rall., molto 


Tous deux <e dirigent lentement vers le fond où le jardin, rempli d'arbres et de fleurs, 


S'argente de La clarté naissante de la lune. 


ALIX 3 
“ L se 24 
FE FESSES HS 1 a 2 
CEE — LES —2—28 0 —58— 
De quels frissons s’animent dans la nuit lesfleurset l'effluve des bri = ses! 
SET 
LOT A CU) eco 2 Te 
DR M MES LS 14 fo 4 Ste 5  < 
his ist E + 
Es DOS DRE D nues 
| 
PR 


Ÿ 


-ÿ LA — |] = # = 
À 
ES PSS 
Quel est le par - fum In CoD-nu, 
6 6 6 6 6 6 6 H 2 
a — ’ : —# - 


en Ù | 
Let HT Vol 7 Hoi es — Le —#: Lei 8 Los 7 Hp i °° 1 
D'ELLES EUS ASS 3 EU 2 4 Propre sie PASS IST SIMS 2=2E I 
T=Sospesss CE | 
= 


Ts 2 EE - à — + = 
COM DO YS ee re dont tu me 
ES CES Ér sr Cris -— 
Er ne AS RE D EN ES 1UE 
= = mm ———— 


=” 
Alix Pa 
LES 


De 


Ar. D TEST À OR ER 0 RE 
A LU x À CS w RSS NT ER D RS EE 777 CRT RE DER DE 
À ETAS eg gi ——— = as 


D'où vient quemonâ - me se 


(le 


re] en Ce. me 
ms 


# 


dettes ca 2 EE 
Plus vite 


[) Ve 
Alix -Â WA = D 7 >. D #5 2 
Fam Dies PES Es] + « 
=] —— ; PP LT gs ; CAR ==" CT. 
etqu'un désir impéri - eux répond au vertige  é-ma - 
h . 
le al # : N 
F F2 #| H RE 
D) ER A EU 
BUGS RE) CS RQ GE) DAS, PE | À GE CNRS DRRRE CREER CRNRRNES ERERSRE RSR (ER DRE 7 ET 
0 ñ 
S dim. p 
ï | TS 2 | R— 
[&) L 172 7, #! _. 2-2 - CE 
Er. EE 
ac "T] LT æ (7 
fe fe #= 5 
3 
L il 
ué de tes veux en dé tres - cor 


LOYS (son lyrisme s'exaltant jusqu'au délire) 
: D ee me = M ES 


che 


farce , 5 - sedanstes 


4 
LL — l + - = = a ——— —— — — — 
Luvs — + ST f3 = ne #— 
LEA LIU uD CES 7 CS D DS ÆSSSSEES A LS SSSR _ LI SSSR — TE 
au’ = CL D D CE CR 1 nee 
- VOUX som_brer mon front qui ploi PO ES SOUS’ le far_- . 
(3) 
D — a — = SE 
= Re - 
_deau divin de mon ex - ta - É =. Ge et que mon 


008$ 


Assez lent 


LATEX 
DE ° = — Si 
CZ Er = ER SR RS SE D 
1 = ri = RE = 
a LEE P TE = | 
LA = L = . - 
Ta voix 6 - veille en mor des son -  gesdont jigno - 


Assez lent 


crest 3 pièà f 
. PE 
L = = LT ra LA Le 
SR —— 
E VERS RSS PR 
v . . . A 
_- raisencor lenirantefierté. Danstes bras, 


tre He ie 


4 


D —0- 


HS 25 


nn 


Alix 
AT. 


mn. LE 
] q 
N TP 


Je vais naitre,ingé-nue et vierge, 


Ce a Tempo 
Al : | O — : 3 


aux dé_li ces neu - ves du ciel ! 


+ 


IE 
mis 


a PE —————#" | I Z PE —© ES TESSS 23 ES —— 1. 
LT POELE ER ES D ES DES SE Sn 1e EE LEON Eyes 0 Æ 
CR —— CZ +2 
| ÉE = FRE 
Abandonneton corps, que je ren drai divin, 


3 3 
L fe A — 7; Eh LCA AE AMIE É LA 1. 
BIS SES SE = CE LE ER és CET ==rE il 7 
a bandon _ ne tes sensämeslèvresarden - tes! Gé 


fes 2 Ur 72 
RE  —— ——. 
ACTES 


PNY 


3 ‘ 
ha—— 7 PT 

: = ==}: 

Euÿs == === 


_ vant de jaillirsousmes mains tremblantes , 


O0 K 


Plus vite 
LOYS N 3 


que je veux pé - trir, ar-gi-le mou- van - te, Vlachair deton 


corps! 


appas$sionato 


| 
Etcest, enla - 


TZ "4 cs. == — F— 
CE , ZE =- ED DRE 1 FR 
\ A te — nn [77 Z == 
LA | 
à à vi 4 dim | 4 | 
Le * | h De Pl=— 
ERP a RES ne a 
sr = tro = 
ue - — D 
1e b&. et 


CPP" 
en 
pe = | | 1 RES EN PR GS PS 


2 5 
_Lcée à tonbras Ë rou- che,soumis etvain - aneur. 


Li ES 2 D PR M s 152 h 4 12. 
Lo LIU PEN PES RSS RS CSN ESS 9 D 5 ES DE © 12. ll 
;S PE | + à + à | 1 
E L 4 L RES CES "ASS 
que mon âme en feu boirasurta bou - che aie et on 


ht 
12 EF D 
Loÿ 5 LÉ É EE 


cœur | 


Plus lent CNRS DRE ue A 


DR — 
ETOILES RS NS RS SEULS DR ESS DRE RSS RS EE 
a PSS RE 


TS D 
LIRE 


pi 4- 4 qe | 
Le 2 ——————— << 


5 Z 5 Æ En 


3 
| a 

Abix F mit TEE 'EDDERRRMESS DEN DSUMSU MEET JEU JE MN ON Es 2 
$ CS ———— ESS CE SE CR HE 


= = RE D == a a os 
voix berce  etdis.si_ pemesa_lar - mes, Je suis heu _ 


uv» 


A C 
et jever-sedes lar - mes, comme si j'allais mou - 


très doux 


Sur le banc de pierre tout irradié de clair de luve, 
Loÿs et Alix, enlaces, se contemplent avec passion. 
: i 
MEURT 
: UE Ep = 
A, D 
Ca - SE 
- rir dans tes bras ! 


FLÛTE SOLO (l'oiseau chante 4 Æ 


/ ES e La _— 
ECS DU AUS RE © = 0 

\ EL — —  — —] ] —_ Ze 
= Fans: 


8 "Et = Æ 


A FLUTE LES Cr 
EEE —_—_—_—_—Z————_— 
Lee ESS —— 

Le 

TR: À 8 
Jeu D RENE RESN b b “4 tte ‘ 
D lu m'a ps RUES 2 £ s 
CODE LE LAILS ET == ED RS PPT | 70 (2 PEN EE 2 DE M 
Eh 1 ET rs —Zp -0 “y — = SRE MERE (NV) QU M _AUERT] OO D = 
ECS EL OT D PER EE EC 8 LS 7x 5 |: ACT - AU CES SE RGP D JERDE 
FE CRE LE 0 il En DES 7 CS En D 


SE ETREET ACI PC DT 
FES mnt Mare 2 SES DIEM SE 


SSSe 


de. b 
Cu 17h The] y 
IT LAPS LEE ELA 0 SSI ED A DE 


SSSR s= Rp pen) 
rer 88m: 38 ss st gt 5 


EST [DT] r73 Eu | 
a = 77 EE DER CESSER 5 DRE PR 
RER | = ER SRE LOS SORNERNEEZT] MODE 
Re - | = 
L 2 2 Ts «= , 

O  ouit RENE SC Re ef HAT MO 

LOYS  p espress 

Bree ze + uz NU 1 
A4 > ?T- 


(] nuit di - vresse et d'har_mo © 


.DON 


Em - por - te nous dans ta fé-li1-e1 - té! 


crese. poco 


Pr RE 


da - HOUP, 


fais 


b D 
nu ee tres doux 
” S 
Alix - | = — a = 
0 y Æ ET SEE À j 
LA A 
AP = nes! 0 
34 
le \ | ni — 
/ IX B'ESSESSSS [1] 
2 pe fe. —| + 
Los À —— +À©, +0 Q = 
e" D. = > 
ES UNE ES AT € > NE 2 


VreSSe 


nuit Ho = 


| 


“+ 
hu 
il 
IL 


| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
1 EU (ee 


il 
| 


LL 


© 
| 
| 
| 
|| 
| 


oo 


Al 1 x RE ———— —— — 


. k . . 
Nuit d'a - mour, em. por Men "nous dans ta Fecli-Ci 


pe + — 


(l VS RE RSS ES 
AU [T7 ET —— © ——————— dj ——"°% > 
SN 7 ES COR RS ES PR RQ 


_ vresse et dharmo_m - k = j 


CTeS CNE accel poco a poco 


—-Q D E— 
Al ix we TT mm, 
[LIST L2S SES AA CS) I VS EE 1 GR 
[CY Le RS RE | 
tel Amour NN 1) ru - me, 
À = —<—. 
[LL lg = | TES 
PS ee, == 
< EE À ESS ES EE SC Co a — 
LA . ” 
Amour sui = "hu - me, amour cé ME 
A 3 3 3 3 un ui a A 
és ps “à à | IA TK Im |» [Ti sl -# S ss à = ee — 
\ 4 I _| a EN" LE "EE Pan FPE DE EN SE 
/ 2 


amour cé = nules 2"Ées 0 flame . me 


| ue Le 060 flam - = (ne, Ô 


LE Z SE = == = =snes-ez EE 
mb = e éd ie lg EE ue SE SE UN UE NS | 
\ = —i = a Fa DE un mu um [3 2 


— 
Me 
fl 
à 
LL 
| 
LR 
Un 
U 
| 
lk 
( 


Qt 
La | 


= 
ST}, E = +! 
LL y EE 


0 flam - : 5 2 - me, qui 


. ep BERSSRSSRRREEER 
Lovs TT EE  S S GS IT © ER] (EE 
? ER 
= 


flam - à » me! (8) 


{ 4 | | 


EL 17111 
ELLES S-SS- RS CSSS Gen En CS ES SNS NE ur) STD DOS SU SOS CNE ÆUDEE UE ÆEŒU 
V4 La RES PVR 7” 


[e) re] 
Ce EEE SNS 7 ee mm | —+ 
Alix fr Si] BIZ 5] fl 
Slt SEER”, ET RU ON D) D CO ESC ES OS Ge A) CR US 
: =: [7 22 = 
fais é- pa_nou.ir lesrosesetles à - _ - mes, 
5, à PRE 
.. | ESS SUESNES ESS ESS) PS PSS EE NS NN 
Loss Et h | = EE 9 — À; RE RSS ES ER DO DEP QE 
d TL ESS GERNERES ORRUSS DS "RSS 2 NN D EEE E ENSNNN ÆORSEMER 7 EN EN ESS PER 
== ES 
flam - 2 s - me,qui fais é- pa-nou_ir les roseset Les 


D PA 


LS Ai EE A EE F1] ss F1 PP =] PI ol el 
ES COR "US 8 DS 0 4 O8 GP" A EN EP A D OP di DE EP OR OP dé ON O7 SON EE 1” tel llerllie" ler lei eo") ei 1 ] 
EE = — — SEBSJESUNELEUSAVUE4 
EE ESS ES JON ONCE 0 © (9 EN ES DA (où OU ONE DRSS CS E3 C2 GS GS EE DE SUSSUSSIMOSSOSSSSSSESSES 


\ 2 + ASESEJSESLOUDÉESECSQUSMEOS, UUE JDE E EM m = ——————— 
Le ESESSSESRERLOORSSeSNSSSpSME — — 


14.008 


a Tempo 
5 1 SR] 
Al RE 
3x RE ———"#@ 7 


Luvs CS RE CR ES MORE ŒERET 6 D 


EA.Z CFE ALT À DT PE Œ au 
A RSS 9 DR a 9 D = == 2 ae ere ar 


r 


+ 


; al RE 
Alix EEE ——— ER —— 
ES 0 RE GS DS PP CE CS] 
ce _ - leste den 2 MOur 
ES 
SN 7 PSS LORS 
ee LZÆ CES RES 


- mour 
| | ES = Es EE 
RS SE ON ES EE DO EEE ES D (EU ES VO D PE 
me MIE RS Le DU RO MO Put DU DU UE MO DE Du EU == 
AVES ASEA PR EMMEPLE PE RU NE HE 2Y DU DV 
Bei UE ne nS ne ne 2S me ur -EE EURE ES SN CU EE 


A TR OS DES D EN ASS PR EE EE EP GS DIRE ES EST STE EE DURS ER ES 

RS DLS'Z WE PE 29 AO BU AU AS D 4 AC BY DU AC DY MO DU ME 
EPST DU LN OU AU DY QU AU MELAQUS, AU AY AY AU DY AY EDY EPL Le. ts Le ii] 
ER SUN PEN FN UND OS OO D'SECDEIDOINCNPISSEDESENEE CU DY Era FE HE WE 


La + 


Alix 


{ 
{ “26-n bai dd See … PU GR. PS. DEN ue 


a Tempo 


D 


? KE 
Ti 


RIDEAU baisse lentement 


Le 


Tem 


Solo 


yon 


CE 


| 


à 
RES 


4,008 


1456 


ACTE III 


Une grande place derant Le porche de Sainte Agnès. 
À droile,au premier plan, Sur Le perron de l'église, la statue 
de La Sainte ,enveloppee de voiles blancs. 


Kermesse populaire el grouillement pittoresque de la foule. 


Vif et gai 


PIANO 


RIDEAU 
; En RS 
, 1e LE # 2 E Lt 
LR r_] L = ri MS SEE 

A Es LI SE 
Ce RS CS ES GS RE GE DE | OP CS OU De à € =] 
a”, > = ES 

AT 
2 CE. OS RSS ER" RSR. DE — "MN SN E=È 7] 
A El] Æ- ES 


[ES 
\= 


\ 


SCENE I 


Sopr. 


sg 
= 
= 
De 5] 
= 
: | 
d cp") 
(nt (Mt 
S#311093 


= M 
TN «a. £ | fl 
Qi Ce E | | 
all 5 lE | Il 
4 s | à 
 HA]| : 
CI a 

IS 

S 


PR 
: f 
M 
Ohé!  Ohé! 
— ———_—_ 


lesa-mis! 


EP TTL 


, EP 9 A AN PS ES PEN CR SES 
LE = 


©] 
Le 
= = 


(Cr 


nt 7 7 | 
— 
— = 
| 
EE 


DA 


4S0p} 
24 Sopr. 


Ù, à, Ù Ÿ 
(MTL il Quid [MT 


S1WW331 S4311093 


SRE 


| 


SF mf sub. cresc. 


fera chaud 


Il 


LE UEEEE 
D de 


fl 


bou - ge. 


etlom - bre 


ue 


= 
r 
Z 


! 


Fr 
les mis 


nv 
Oh: 


Obeé! 


Il fé 
! + 


1 } 
IL 
HU ” fl 
L 4 
"1 
D. 69 
[#1 
2 
= 
7 
[IT < 


S4311093 SH3HIUV 


x 


Nix = hotte 


E | : Il 
= Z 
2. 2 
L 
Le 
|| ÿL 
= 
’ 
“ 
— 
f d 
Z 
' 
Il | 
' 
| ai: Je fai 
Te ge < JR CN | 


chaud 


_ 
fe - ra 

a 

—— 

r a — 


Il 


A 


A 
= 

« 

Fe 
en > 
=: 
= 
= 
—Z 
= 
=: 


159 


L + = 

# LR 2 "O5 © RS CS SO CORRE ST SE 

2 ——————— #2 —— a  ——_—_ _ 
| -hé! Ohé! ChezMahiet - te allons 
dE ———————————————_—— 9 —_—_—_—_—_—_—— 
EE... TS 

————————————— À ER — 


FRS _ TPS RSR = SR SITES 
D mens, KL} ER — CESSE =—— 
£a LS, ESS SL mtelenn) -— | [1 unes es — post | 
Na”, EEE —— = L_mm | ©: 


PE 
a 


a 1; ; 
TT À 


DR “ 
Rp — 7 
"À À | 


boi - re! chezMahiette allons boi - = _ re! 


P 7 
alkonsboire! chezMahiette allons bai _ à _ re! 


[/ #4 
boi - re! chézMa-hiet - te allons  boi _ = re! 


(2 
CL A DES D 9 GPS D DS OS ES ERRES G0 DER OS 
En = ES RE ESS LED D RS SP D Se St 
En EX BR SES ERREUR EE ST I ES D 
a ELLE mm me D 


ChezMabiette allons  boi - 


= - re! 


[60 


UN PORTEUR D'EAU 


Puise chacun _____ à montonneaudeleaufrai - - che,de l’eau de sour - 


— 
ler ES PER SQL L- — 
D ——_——| EEE 
ES EEE a 
eu 
= É = ce! 
c Les Ecoliers et les Archers 
À ) . 
| HE poursuivent le Marchand d’eau 
= EE —_]_—_—_——]  — — ————] ——— … —" —— —  — —]… — —] — ] —] 
== E—————— EE ——5 7 RE M ee = = 
"| EE DE 
æ ER 'E HT 
= Hot 22 funeste marchand 
Æ À Ténors Et 
A LE = 
21 =. LEZ CE MES e— 
ce 0 2 —_——— Te DE 7 OS 


uneste marchand 


SSSR 
n he - - 
[« + A SE 
ui £ 
== Ho_là:! EE — 
& 
œ mm 
< 


ns te 
Let 
ns | Le —}—2., 


an! Vil cra _ paud! 


IS = RS ETS ES LE ES EE ESTSS 
SR m——- — 


A ——— = = A — 
ab ah ahab ah  ahab ah ab ah ah! 
3 $) 


+ 1 


quuu, 


s 


FEMMES 


| = D DE M GS MEME 22 7 = 


ab ah ahab ab ahab ah ab ab ah! 


Rs 

RE  —  — __— ER — 

ESS #1 gr — 
e . x 

- paud! Malandrin ! Coupebour - a se! Larrou! 

Ten. 


EE & = 
Se ns eee on = DER 
= F £ 


ECOLIERS 


Larron ! Coupebour : CI Larrou! 


Basses 


ARCHERS 


SPMmpTe Crest, 
F + eee 
“ ; 


= ee 


ah ahsabab ah  abab ah ahah ah! 
A 24 Sopr. Ë 3 Ê Ë 


EN  " ) 
Ô _ 

EC = 

= 


FEMMES 


(7 "© —_—_ _ _— 
| 


ab ah ahabah  ahahah abhah ah! 


à enr 


ÉCOLIERS 


Malaudrin ! Coupebour - 2 cel 
Ten. 


n F a 
_- von! Malundrin! Coupe - bour - - se! 
basses f Hi RCE 


ARCHERS 


Le seul breu - va _ ge du ehre, 


Un peu plus lent 


OU RS UE 


nn Fo ——— D'E ER RS. 


DES De ue mes a ET —— ÈS ” 


008 


162 


Ji > 
mn 

ev 
| 5 


& 
la Î 
SR N FA 
NT = = < 
| # "1 T 
QU, d 
Ca Le 
D | [®} C, 
: | 
= 
| = JU | 
a 
! = 
a] 
cy 
_ — 
= = k hd 
] - Ù à À 
[FI — | | 


vin! 


Cestle 
PR Etes << 
1220 A 
raud! 


—_—— + 
tle vin, ma. r: 


= + 
a — 
C'est le 


AH = =—— 
- tien, ces 
RS 
Le 
(Ÿ 
à à 
a —— — 
ER ES 
Le . 
EU 
A EX 
a 
Le 
} Je. PS 
ER E 
RSS 
Le 
" 
ER —— 


«ph fl F < 
Î (TT 


163 


[==] H 
EEE) 
=} enr | 


4,008 


154 


Un peu moins vite 


ARCHERS 


Ténvrs 
pu“ BE ——— 
EEE ——————— = —— a — 
Place auxguerriers! et place auxbelles fil  -  _ les! 
Basses S PP. 
ES p = 
EE RE —— — 
SE ——_——Ù ——— ———————— ——— —— EE ——— 
Place auxguerriers! 
Uu peu moins vite 
RS 
£) L # 
7, = = 
A D TT 4 = 
En — 
: E == [12 


re A. 


\ RS SC ET 
m5 pu == ES RE + ISERE RE 
PF SZ FÈ 
= 277 + 
AIll° giocoso ma non troppo 
Tenors 
. Le) Em 
CAE == 
Te ; = 
Le 
A-mour et œuer - A L 
ie RL, A ou 
— EE —_—_— 
A-mour et guer - « : 


= AIl° giocoso ma non troppo 
= 


j__ pps Mer : | = = 
2 L —# 4 = = RE, 
a —— ’ 


, =—— os 
1 LA 


\F — RS = 


= ! --—— —- 
” _. + ee 
= DER EE OT LE AS Sn Û ANEER 
y S 


LR LES D. SES ES — 
EE 
re sont pa - rents! A toi, lansque - net! a toi linsquenet! à 
| = 
# 


DE —- 


- -re sont pa - rents! À toi, lausquenet! A 


: TES D RU 
— Ce ee D _ 
Mais basles armes,si tu prends jeune ri - baudeauxyeuxmou-rants, bique. 
m{+ + 
un DIS SE OS D D ET = — 
ER — a —— 


Se à a 
CS PS D D ES 9 DE A ER OS CR US LE ES D D Re à © ES DL SR eo 
RSS SP DS PR 7 ES D I 7 ER VOS À DRE SRE CNRS 7 CRE ES el 


Mais basles armes,si tu prends jeune ri - baudeauxyeux mou -rants, baque_ 


-nce angalop frin - gant, qua coupsde bai - sers lon étril : : - le! 


Ér=—- 


- née augalop frin 


LIRE I DES ES 9 EP 7 DS CL VERSER DESSUS a: 
mm, 
LE SE 
RE —————— 7 


gant, qu à conpsde bai _ sers l'on étnil - k Ê - le! 


+ 
/ ns = = — a = — 
= — D RD D En es = | 
jm SSSR Due CS ==] TL 
= | | Se _ — 
à Pa us 
/ tr Re ee 
RE  — — — ES ee 
—  —Ù_— —  — — ER EN ER 
RE LES Rp ET ] ES 
= = ES EE EDS: 
msn" | — 


as 


{> Sop. 
7 — = m 
RS = RE —_—_ 2 ——_—_ — 7 
EE — RE ————  ——— —— — — 
(l Î E L/ r 
. | 24 Nienent la enoueE ESCE en À toi lansque_ 
. 0p- 
< 
æ ES RE 
A ———— ———— 
El É——————————ÂÀ—_—_—_— + —, 
sw L . 
SU Ténors Ni - vent la no Nrethies sen pentsi A toi 
æ |A mi 
EE — -_2-— 
RE RE —— 55 — EF 
Ê RS FE ES: TRES 2 : = 
2 Basses A_mour et guerre sont pa - reuts! À toi lansque. 
S Ù n 
AR US RER IS CS QU I D PS D 2, 
RS SE ——— ne = —— 
Le TEE RS 7 


A_mour et guer-ve sont pa. rents! A toi 
(2. 


lansquenet! linsquenet! à toi, lausquenet ! Tue! tue! 
D is ! 
7 — 56 + 55 Les ES 
- net! à  toilansquenettà  toi,lansquenet! Tue! tue ! 
D ep RE —— ee 
__— RE — —————- 
lansquenet!. lansquenet! à toi, lansquenct ! Tue! tue! 
gp Æ 3 # 
f LA 
£ . ——#— 1 "1 a — SE 
EI Doc BARRES CR [1 LS SRE) EN CR MS | PERD DS D DS CS D RENE RES 
ire LT ES SU SE RSS 
BF CU, RL, DRESSÉ ARS D VOS D L__#æ ER PR RES CRU (0 ESS SRE D VS AS Es DR SET 
Er ; s e 5 


ES D OR CES RE 2, 
A 5 + — RE — —p— 
SR 2 = SE ES 
[ s . . . 
| tue! el DURE Le: Mais basles ar - mes, si tu 
cu ES 7 NES NS MR À SEEN à RE 
9 ——_— ÈS © —— ge mp Lt 
A E = Es 5 
SNS ER) QD EEE D 19 IE 
o : = £ 
et DAS le Mais basles ar _ mes, si tu 
ñ _ mf_ 
nt ll — v SERRES ASE DE 
A #- = + ES ES ue CN 
HO + © € 
mt man ntm a Te SR “4 DRERRRS UE 27 SUREMEEREE C7 SERRES 0 RSR CARE 
LE = . 
tue ! e pil le! Mais basles ar mes, si tu 
2 mf 
av. EEE —— | = Se 
< — = = = === "< 1e —_— "© 22 7 SR 


2101 Mais bases ar - mes, si tu 


ON 


167 


rall. a Tempo 
RS Ar: 008 = P - BE 
Te EN PERS VE 
Fo, ñ 3 4 5 a v— 
prends jeune ri - - baude fux yeus mou - - rants, ha que _ 
LS P h 
ES PS Se A ES Se OS SES 
=: pt 1 Le = ET — 
prends jeu-ve ri - * - baude aux yeux mou - - rants, ba_que - 
h P 
= st, ÈS 
A EE — a —_—_—_]_—_————]  ——— — —"—" 
prends jéu-ne ci - - baude ux veux mou _ _ rants, ba_que - 
: BP: e 
ÆARTER A Se 
Er —— T2 |" "À" ——— 7) —————Îÿ; "| 
EEE ——— + 


prends jeu_ne ri - - baude äux yeux mou - - rauts, ha_que _ 
a Tempo 


[Ts 2 
TS DS JR CE EE D. “ESRREEEE 
Ye _ RSS 2 PERS ONE PSS 9 ROSES ES RSS RS EES ER HS 
LUS PRESS US PE PS ME PS 


——_—— 


AT EE 
ES ONE 
LE ES 


LE EE EE SRE EE 
= 9 
EE SPAS ER 
| Æ% a ————# ———— << ——— ED 22 — = ——————_————— 
-née au ga-lop frin - - gant, qu'a coupsde bai sers Fon é-tril - = 
a, 
! Rd ——_———è—_ —— RE ——— —— — 7 RE 
È————_— A ———— 

D “née au ga_lop frin - - gant, qu'aäcoupsde bai - sers lon € _tril | : 
{ ! 
LE ————— LÆ ] 
Re ——_—_— EE ————— 
TT ————Ÿñÿ — #7 ——7 ARE /E 7 
| _ née au ga_lop frin - - gant, qu'acoupsde bai - sers Fon é_tril L 
! D = _—_——— 
| ñ HUE ce F2 Æ —- £ 
RE î île A SERRE D TE  : 
j = — — 
es E— 

- née au galop frin - - gant, qu'acoupsde bai _ sers l’on é-tril - = 


| a = = le) Vi _ vent ENONCE n 
| _— ————————— 
EE a 


nu 
[ 


Hl 
1 SES CRE CEST DES) Ce EN GARROS CURE COR GOT LE ER RSS ES POSE CES GS QU CRE 7 D OS EE ER CA 
SRE ET ET 
RE EE NS DU RS RS MR EE OP CRE CO SRE CS ER PS 


7 ns e 7 


17 Sopr. 


= == = ——— +7 EE 2— 
ES E——_—_—_—— _ = 
| " i_vent la - mour el 
22. Sopr. 
Le TT  — 
EE mr mr mme 
À 
=: EE RS Re 
* à Vi-vent l'a  —  — ol 
, Ténors 
a 
| ES EEE 


Basses 


\: ANT =, l'a à mour! Vi 


008 


Fi 
| 


15° 


Mouv! du début 


l 
if 
ji 


z SO MOU Le Ailons 


STD Pa 2 MOUSE Chez Ma-biet - te allous 


Mouv! du début 


Æ 

F £ ! = + 
LEZ 2 à 0 | 2 . 2 # ed Jr. 
ECO. a —, Et ’ 
[1 À | 


sempre ff 


EE 
TE EE: 
DO - 3 = - re! 
0 
EE ———_—_———_—_—_—_—_—_—_—_— 5 — = —————_ 
= ER — 
boi - = 3 re! 
É EE 7 ST Re == = Es = 
fo] 


CSSS DES CERN 
[1 LES 


Pb = 
EC 


ge A. 
[Id 


(Les Archers et les Ribaudes entourent le Baneal exasperé) 
7 LE Supr. f 


(p 1" groupes 
° 
F 
= 
| 


ARCHERS et RIBAUDES 


Le Bancal ! 


mm. EE EEE 
Le 
5 Le Bancal! 
, 24 Ténors 
a a ———————— 
LES ET NS ESS EUR Et ee 75 CRE | 
=! El mm Lt mm mms 


v . “ 
jrs Basse Ga Le veilleur de nuit ! 
asses 


Escles 
À 


Le Bancal ! 
2 des Basses G 


1'° Sopr. f 
2 
SE E—— 
LEE —— — == 
œmu = = J 
; UE 
To =_pnc ver - mell S = “her Vieux hi - 
nf. 
ES 
—/ E———_—_—_——————— |__| | 
EN 1 
| 
LA 
Tro = = 
LS LS Æ. 
À à | 
L 2 . LE 
Trogne vermeil _ Le ! 

’ nf 
EE — 
EE — —— FE : 
2 ——— 6 

Le Bauucal! Tro - 2 
(#53 EE ——————— 
= a 
EE 
a  — —- 
RE 


=; Sr EEE —— 
; D 


_ bou! Vieux bibou! 


En ————— — 
EEE ———— | É— | 
= 2 HICVCr = MCIl — = = . HE 
el ss, 
EE  Zù | | | 
ie = PERS D 
mu = = — | 
La = . 
Trogne ver-meil - Île! De quelmuidsors-tu ? 
: 
1 
LA . 
e Brno “er moil. : E = IC 


( 


= — - — 


Vieux hibou ! 


bx à 


7al a — ——— 


cresc, 


_ ? ; È . 
De quel trou ? De quel trou ? De quel muid, 


1 
{| 


% ".  — 
È Vieux hi -bou! De quel trou ? De quel muid, 
i— à —_ Zn — EE ——_—_—_— — 
-É — = à 
LP . 
De quel trou? De quel trou ? De quel muid, 
— — A 
EE 
S 
De quel trou ? De quel trou? De quel muid, 
ES ER = = PB 
EE ne —— ER  — | EE" ." — 
De quel muidsore-tn ? De quel trou? 
SE — —_—_ —_—_]_ — SE EE 
Î (4 : 
De quel trou ? De quel trou? 


w=4 


Sr: LE 2 
ER PTS | RSS D RE RS  . 
Se _— a —— 


de quel trou ? De quel muid, gs De bou? Ouh! 
A : 


Et DS 
RS 


y] 


de quel trou ? De quel muid, vieux hi -bou ? Ouh! 
EE = 

de quel trou ? De quel muid , vieux hi- bou ? Ouh! 
—— A — 5 —— 

de quel trou ? De quel muid, vieux hi - bou ? Ouh! 

b& + h 
Er , ns Æ£ 
SES. ÿ == 
lrogne ver- meil - L = nl il Ouh! 


De quel trou, vieux hi-bou ? Ouh! 


* Ouh! Ouh! Ouh! Ouh! Vicux bi - 
7 | LTÉE 
EE ———— —— _- == Æ D——| 
Ouh! Oub! Ouh! Ouh! Vieux bi - 
Z EEE ———_—_————— =. U1pee 
Jub! Ouh! Ouh! Oub! Vo de s 
£ ff 
a  —  — ee ————— 
EE ———— J = "2 2 s 
Ouh! Ouh! Ouh! Ouh! Vieux bi - 
= EE —— z a 
Ouh! Ouh! Oub! Oub! 
2 EE EE = —  —_————— = ———— | 
Ouh! Oub! Oub! Ouh! 
AT REfILT 22 


ER | OS RS | 


Beaucoup plus lent 
TIRSO (Nient au secours de Pibrac, avec quelques Archers du guet ) 


be Æ 
# 2 LPS De 
GX: 1 w! # D 
LE EEE D M = em 
À 


Holà! mes fils! Hola! 


w LL] ES 
| | LL Fa 
\ RE D QE | © Re Cr © 
"| 


OS 


Mouvt précédent un peu moins vite —= 


1 —— —— : 


Pin brac-estun a mil 


Mouv! précédent un peu moins vite 


# LT — 
. = \erme 2 
, ci | PE | P —) À 
Tir + F CS a —Ù 
——— Je l’or-_ don = = Lie ! 


emme 


x Une 
SE ——— —- 
| 
| 


Te 


ES 
a très bien soi 


On dit qu'il 


LLs 


une A D — = — à 
7 = = == 2 = 


lima-gier denotreMa_do - ne, 


= 


une 


dont nous al - 3 en ee découvrir Ja sta - tu - . , 


A + 
Aa sg. = 
une us. = E Z — = = = = = 
F. = = a E 
= ES 
= Basses TA Æ e 
nr AE Eu a 
————" = 
A -lors, loi Pi brac! 
4 4 8---------- + # S----------- 
CON Res ie. NO URE de 
EE  — EP — — 1 + Æ TT 1 ESS | 
 — rl = ESS ESS EE 
EE] ee : £ 
poco PERRET | | RE RS | 
a —— me Î _— | 
JT s + Rs Et + * > & ri: = 
FREINS SP SSS = —# 2e 
a  —— = = —<Æ = 
= = = EE — 
P= Take pe 12 
n——— a” à a — ——— 
Î 
{rs Sopr. 
FPE f 
(12 E RE ————— JR ——— | 
Es ES SE ————— “a —— + — 
mur i Ü 
ods Sopr Et gloire au vieux hi - bou! 
FPFT VERS 2 A h 
Pr. CR D PE 
ET —————_—_—_—_—_——Î————— 9 — | 
| |! [ 
Ü x L x : 
Et gloire au vieux hi - bou! 
; SF 


400$ 


1" Ténors li EE 
see L = 
; Los . au Ban-cal! Los 
2% Ténors ——— 
Re 9 — 7 = = = a  ———_— AE MREREES 1) 
EE ——- = — EE — 
ï ES CR GS GT 
< AUD CA Eee Los au Ban - 
res Basses TE 


Los au Ban-cal! 


8 
# 


[ ! ET RS 
A ET SES LOS CN ON DS DS ESS EE SE 
+ ESS SDS CS GRUES EC CS CE EE EE EDS ESS RS ES ES PR D M s 
PRES CNRS ER DR DS RS EURE EU D RS I PS GE ES A CS PE ES PS ES QE 
ESS TRES — TRES 


a 
RES: = El 
EE a 
Pape des op Pape des 


a-pe des fous! 


fous ! 


a-pe des 


Pa perdes Mouse Pa-pe des 


12 # æ £ 
Æ a RE 
\ RS ——————— ——— 
ee [TalS ssels: ee 
— = ——— - —  — 


Re sn. 


= 


F 


DES [T1 
= 
4 


— RUE. 
n<% 


= 
EE — 
= 
: = 
= — 
= 
= 
LA 


Los ! 


re 


A 


Fes 
DR Os PRES D 
EE 


a — 
a 
EE——, 


EEE—— 
a —_—_—_—— 
Los! 
Los! 
Los! 


eZ 
=: 
= 
= 
= 
Æ 


SR 
| 
——— 
nu 
RE ——— 
EFTTFTFYF-”_ 


ca Sn > A 
EE — 
—— 
— 
EE —— 7) 
re A 


| 


Z Le 4 
= a & 1 
© Q + © 
| £ | =) | = © | à 
il rl CNEPT à .: Q Te “ 
I] [Ü 


| “ PRET à 


L 


LL 


[TT il (?] 


LEZ 
Bi es 
eZ 
a 
V SES 


A RE ST ; 
EN 


U0S 


Plus lent a Tempo 


A 


RTE 


OÙ | l nl (TT Ah [5 


EE M 1 
= 1" |] 
| 
— 
RSR ES ERSEN En 
ER En ET ES 
RS 
EE = 
ES 
l 
SR RE ET 


—= 


' 
j 
| | D 2 
| | | | ; | | 
| | | | | | I | ir | L 
ni Nr | M ir | NII AT Un | | 
| | 1 | 
| 
IL | În tr | il nbth IP - | il _ 
N ( @ a QT à] à Ÿ ( s Q re 
Il Nr | Ur | il ne À iT Un |A il ill il 
| & I « © | 
= © [—v [4 : 
d = \é (b— 
S 2 Ql_= À = () 2 d Z ù = © \ 2 7 nm 5 a x | __ _+Mll . 
= Que Que QT Que Que 1) mi et + M2 [ns Is Me < [IN  SAUM 
| | Eu ur II 
4 h pl F à l {ll DLL LE = 
2 re nil 
| LH“ Re 
| | | 
D VAL A PAL ON | . 
jun ie [M 1 (NN  f?l à à aa Q 


178 


La Foule entoure Pibrac eu se moquant de lui 


Plus lent 


TIME RER Ce 


Poco maestoso 


UN ESCHOLIER 


æ * L | 1 
(avec une solennité comique) Beaucoup plus vite 


Pass | ——— — — ER — | 

Be’ LES E £ ——— —— Es RER 
Gloire__ au Ban cal! + Qui, la nuit,veille et clo _ che. 
rs Sopr 


pire au Ban-_ceal! 


FEMMES et 
ÉCOLIERS 
Xe 
n 
© 
pa 


EE —_ — _— a — 


Ténurs ff 7 
==: 
La Ca ; 
E Gloire au Ban- cal! 
8 Basses _— : 
ZA a ——— =: 
Poco maestoso GE 
? = 
IEEE D # 
LA pus ee ET 2e] = 
[IQ Re me is 1] 
| | 
La: 0 ŒS ee . 
| D = ESS 
(=2: = Et 
—= 6: 
I 
a ——_ —— 
À | © — == 


A 
Es. Ft = it ] —_—_= TE = 


Et par lestoitsche_vau - che, 


= = En 
— | — = = = : 
1 Eh = — = 
© a ne = 
SUITE Si dues 
A = 2 
Es —, == = — = 3 — F — = | 
Æ ST TE EE = << 
——— — = "1 € AE 5 —— 
SIT EE SRE 
, a 
À 
 —_— —— a —_ 
A) 
LUE Si dus 
> a 
7) + == 2 == = — 
Sn = — — = — = F = = | 
Small STATE 
A ——— - _— 
—— 
\S 


-OÙUS 


180 


a Tempo allegro 


=: F 3 Se [2 
É a — —  ———  —"—— —— 
Le 


Sur un manche à ba _ lui! Eh!'eh! 


" . 
Où dit qu'an 
/ _ 


EE: 
EE 
7 


On = dit qu'un 


181 


: 
fl 


Q. î 


DOIT : 


Soir 


| 1 


r 


— 
uol 


Si 


7 = 
Er 


I | 
| d 


l É 

Jr 
2) fl 2 
EN à 1 SO 


n 


voir ! 


LE 


| 
Te 


noir ! 


= 


a Tempo allegro 


PS 


IN | 


uu 


À wis au monde 


ches 


- ne servante en cou 


EE 
Nou_ veau! 


TS = à! DRE M DESSERT ESS ARS D 
== . 
à À mis au monde un veau! Ob! ch! 
{) a À SF. 
EE 2 —#Î2—————Î—— —— 5 À —— 
ES En e  — Re S  SS 
CA : 
A mis aumonde un veau! Oh!oh! 
HF 
LÉ | 
LA 
Oh!oh! 
ÆF SSSR 
NE AS CS EC 


==" He 
, = SES Sie SP 
\ ul LA LOR 
( rs EE —————— 


UN ESCHOLIER 


Guet - teur cou ard, 


Guet - teur cou - 


PP poce sf 


008$ 


183 


Tempo allegro 


un ER EE Eee = 
E RQ nf sg "hp || CDR (ERRRRRRS = 
ae”, LS ES ! = 1 a 
C2 ; £ 4 } 
Vers qui la nuit le pous - se 
q Il > 
A TN ze 
= _ — 
Es = — — = ————— — a — = 
LA 
Pen - 
RS _ 
DJ LS 
EE —————— = = = 
rh TES x D 
AE A — Pen - 
A la & 
| “ — — 
LEE EE = — = 
5 = = 
Sou _ dard ER € 
£ BTS là =, 
EE —_— EE ——; — 
> ALES Pen - 
Tempo allegro 
CARTESSS LR. SES 2 # ES ES 
I ESS = _—— gp + + #—"# a — EE ES SSSR 


Er = | Re PQ — =} | =] 
; = = == 
: 5 
ME 
rit. a Tempo " 
un CA RER — —— 
— — DE ES ON Ds = 
s. np 12 = = 


mu - er à ses trous - ses 
j rall. molto 


Voit 
À = LN 
EE —— | 
+ 


| —. = LA 2 
| - durdT Pu Snit 
Le = = 
5 = # —_ 
ÈS = ——— RE | 
me — 
p a _# 
| - dariT Pu - antt- 
| ë 
RE == — == 
= | UT =: = 
| Tru and 1 
(l = 
À" __—, — RE CE a 
ER — = = = a —— = 
Ptrd it — Preanpte 
rit, a Tempo e. rall. moito 
4 SSSR 7 I SSL © A0 EE — En S 3-1 a 


Po ————— — $ 2 +: EPA 1] SE pes ER CR GE DRE 27 9 7 ER EEE” ARE 
ECC MX AU EE CUS CS D EE . = 


gro 
- ant! 


Tempo alle 
e diable en chat hu 


] | ren qu 
l AN | : (l | 
1 
L ul i À 
ll, Pl All 
L 
Il Il nil DEA ‘I 
| | Il ll Mi ï 
[ F1 [NN 
ä | fl 
UNE ve ed mi h 
HE nt IL 
EE IL 
1 E, +. $ ! 
a * f ei ] 1 
Ms =: | fl ‘OT +£ 
D à il 5 ur 1}}}ll LL 
= le enr Il 
E EE | Il Il | 
FT) l N 
® es il LL | | | 
4 = |] I | 
i à | 
SINS [= æ ‘il eng — ma QUE = Es 
HU [ll NET TN 
JU Si | ï . A. D. 1. 
UL wll 2 ie de 1 2 ! : 
NT \ [IA 5 ( S NE I = = 
Ë ban : | | = : 
s | 1 = | NM< — - 
ï L | à | x 
A PS 
| nn oh = <= = 
il | ER ERIE 
El e 
d \, E] ) ( 
UN 21 " ]), dl 
( NA > / | 4 ARE Ut 4 
TA _ TN M il Ne __ fi IE. I ni M) 


_ 


185 


Ch 4 LS © 
ET] ER ESS DS CES En BR 
RS EE ES SE Cr RS EE | 


ous 


[SG 


La foule abandonne eufin Pibrac, qui s'esquive et disparait dans léulise. 


-dent une troupe de jongleurs et jugleresses en costumes étincelants. Bateleurs et funambules organisent des 


danses Aux qe [les se mel peu à peu le peu} le, 


DIVERTISSEMENT 


ÉCOLIERS ET RIBAUDES 


Joyeusement animé 


D 
| 


ul 
1 
(1 
Il 
il 
ll | 
ï 
An 
[L 
Î 
Il 
Ï 
Eù 
{ + 
J' 
Ï 
il 
[1 
CE] 
Li 
[Re 
hs 
| à 


PE 
\ 


| 


p sub. ES 


182 


nes 


SE 
Le 
18 ——- 5 — 


Sie eee Hs EE ss 
RÉ 


+ 
1$ 


153 


RE 


0 s 


190 


| rs 


Ë 
[T 
TN ee 


et — 


RE DORE MERE CRE EE DRE) ET 
{ 


191 


ù 
| 19 


Te — RE _ — 
TE | Ne 


7 jee — 


_—_— = _ = = 17 

Some = VS OS CS E- met Fr 
A D. = A 

— 


DELL 


) 


192 


mm | 


| 
ï 
Il 
LE 
\ 
| 
(| 
| 
| 
| 


195 


» re 
Mie mon Plus modére 


_—_—…. 3 


Ho Re 


pe 


pressez 


DE PRES 


494 
* BOURREÉE AVEC VARIATIONS 


DANSE DE L'OURS 


ESS ES 2. 
ER DS Eee 


7 EE 
NE ————| 


a EE 
ET | | | JE | | 
RRSEÉESE TE DAERE 3 


RESTE mt re 
> = à == 
—— — F = se ea 
au 4 = L  — — Esp — 
SE Se — 
e}=7 —— == = PER SE | TRE ET 
ar == Er = — Re ee 
5 5 5 3 7 
Sthas Rthus githas Rütbis COUPE 


d'apres un thème populair 


195 


HE 


sat 


LES 


alias 


8itbas 


146 T° FARIATTION 


OOK 


198 


IT OPA RTATION 


AIl° brillante ESS 


14.008 


200 


TITI VARIATION 


ENFANTS ET JEUNES FILLES DE BOHEME 


Allegretto grazioso D M 
5 mS — É #_ - 


Er OS LES 
Las SLA ESS ES ES <SS 


201 


A  — : ne pl 


PA ces eu hi! 


4,008 


2A81T 14 


= 
== D 
CT +, SERRES ER LI + — 
——— 


D 


203 


VARIATION FINALE 


bien rythme 


Allegro 


14,008 


| 


=== 


207% 


Pressez 


206 


= 
ol 
À 


POPULAIRI 


RONDE 


Allegro giocoso 


207 


4 O0S 


208 


Uu peu moius vite 


ST lourdement 


ES OS CS CO 


RTS JE ES =, 


ei SES (OR ER 


14008 


240 


| ÿ 
ï 


PR = EE 


CARE EE SES ES D 


| 
| 


[ 
I 
| 
| 
| 
] 
$ 


B--- 


= à ] | s T : | Il 
Il Ji É a D IEZ Al: 
La — 1 
F S Ld hid . . 
\ = M 2 £ 
il 5o = î © ti > \ 
M Ï 5 dl: 5 | i i 
= 2 2 dllll:z dfi | 
{ll = = gi 1] 11 & ji) | 
us = [NS VV TE = [ 
ll © Ni A [ = Il | . 
1 | 1 =: | 
M = \ = 2 | | 
| Cl : | | 
lu 
d | 
L 
3 [|| | ME | SN " 
[III cr + < d'il! DM) _ Il | 
| ti | 1 Ù L:Ù | 1 
= | m | a 
s 1] È0 
= À L 
e) «> ï 
: pl U (| - 
| NE NL. D | 
F £ La N {N) | ER | = E | Q 
ù “Il | 5 [U E | 
£ Nil Ü + NL | | 
- ND O0 h 
: n° Ü: Il 
n an 
= | | {Il = 
5 ” Île Ill 
FA | | > I 2 
#2) e)) 2 2) D je A (l à | 
al] 41] El] él] $00 24 M " JE Ii Il i 
=gs.l sl sl 2». 2 = F ail ji 
ENS [ni] « (oi = F Il Il Ï = EN © hHN aan 
UN RER DE: Ù Li U 
“dd 1 à RENTE ER 
GE JE JE {é qi h ai à F Sp de Je se À 46 î SE à 
= Ni te NL Ut il ll Sa CN NI NM [M I M ina D 
—— RS Sr 7 CRE 


Li 


—; 


| 
Nat 


| 


\ 


—_ x 


| 


I 
lu 


ÉEre 


| | 
| = : 


24 


Si - len 


7 


— 
4e 


apparaissent le clergé, les échevins, et, parmi Pencens et les 


Sur le seuil de l'église 


< 


| 


ii 


ll 


ti HI 


=———— 


ES ES 
Ære 


EE I —— —  ] 


EE) a | 
EE  ——) 
. 


Ô 


\ 


; 
cierges, l'Evèque, pr 


\uu moment 


Ils entourent, sous le porche, la statue de 


écédé du Syndic. 


uu temps vaut une mesure précédente 


108 


214 


‘agenouillent, 


a foule s 


rangs de | 


les premiers 


x 
pues, 


atnte À 


S 


où parait le prélat, tenant en mains une relique de 


Sonneries de Trompettes après les _ 


FA 
3 
© 
n 
z 
Eu 
5 
1 
& 
[=] 
© 
CA 
= 


, 


-uelles tous se relèvent, attendant la harangue de l’Evèque. 


« 


L’EVEQUE € avec solennité) 


r 


D 
LE JE 
ne | 
| 
Mais 

7 
LES 
FER CSSS 
CS SRE SSSR 
EE 3 

D | 


[ET || [44 
3 | | Hi 
2 Gt _ [it 
! 1 
: T 
F Ï 
= _ 
Mi | k || 
Ea [LD _ 
È LL | ; 
x —| = TG CT Il 
ë jutll ji 
D à (| | 
£ 5 RE: 
al Re Iffl ne Ill 
di] à : = \IIl IL 
1 5 nine (TT — sé k 
all! = : ot. TU MIT je 
E % l'E Il qu 
È 3 Al [Ü TE 
…— 1 — 
= e Le] | D 
Es À fl 
ë E Al fl 
= © 
‘a HE (ll jy) 
ë dit D 
AU 11] 
= © À | | 
5 x - LT à 5 fl Le 
n°1 
Fe 5 U06 UN UE nl & ae à x 
< ALL il. (l il 
. n =) " il 
È (Q] Nlll 3 /ÜII Ÿ É 5 
2 DT) D Ü 2 [=] c 
* A © t | 
£ : [A ge | RAI 
ba [N = + 
: IT IE 
We 


400$ 


246 


LE SYNDIC S 


: 

Pat EEE 

D Es = 
LAS RS 


Maitre Loys'.…. 


cesttoi  quelonap- pel - 


à 
Se —————…" 
LE SE 
MiautreLoys! 
1' . [RE t 
#4 7 ee 
= — —————Z—_—]—]—]—] ——— 
mm 
34 


D oh cc 


à for Rem 


. 14.008 


= 


46 ; 1 3 4 er 2 
= BL — = = 
LR F ! LS EEE 
e È 2} CERN 
Mai-tre Lo:Ys ! Maitre Los ! 
A 3 


1 EE ——— 
RS PE ONE 


Maitre Lo_\s! Maitre Lo - 


= = 
ES SE SES 
2 


Cest lui! 


le 
ES 
3 F 


= LEE ———— 
LE == 
rs 


Maitre Lo_ÿs! 


Lima - gier! Le voici ! 


8 . 
SE EEEa——————— 2 ———— = 


Maitre Lo_ys ! 


D 
D'EeM"e ES ES 
| ie 
QT — je | 
| =} 


ÉGR — - CE 
0 SES ho LES RS EN CESR NRNS PR 
É a — a — 

Lol 3 

EEE ——  — — SE = E . —— 

=== = EEE 

Maitre Lo - ÿs! Non! Non! 

p] à 

EE 2 a LENS 

LE — ———_— 

_Ys! Levoici! Le voici! 
LL —————————— y 
Er — = Ph — 


| 
| Noa! en 


 —— Z —— + 
F Non ! Cé west pas 
pe A 
== = 2? Vu == | — 
SE —_—_—_—_— À _— a — — 
Ce n'est pas lui ! Ce rest pas lui ! 
3 
EE — 3 = = 
2" —7 + = — = _ 
Maitre Lo-ÿs! Non! 
É 3 3 3 £ Lo FT Is LL …+£2 2 e- 
— k RE ER 
de y ee rss Le ISSN LS 57 'ÉÉSLR LE : 
ss”. E=——} =] 1 T É ES Æ = 
"m2" ESP NEE SE CES "NS CSN es le | : 
pion DA JE D ES RS EE LS OR En A0 ES ES EN ES ES DS ES DER PSN ES DE DS = DS 
LE ” —] = on (EE DL Lu — | = 
== = — a 
b$ 4 £ ++ 
C 2<L e À — a D ee En De 
À — = 6} 
— LL? 
Fe F 


218 


PIBRAC (glapissant) 


EE — 


Si_len - ce ! 


62 —_—_—_———_—_— 
EM ES à AS M RS SU DES D DE 
= 


CE ES a nn Fh— EE —_—— 
SE ES LS LS EE 
as lui ! Ce n'est pas lui ! Ce westpas lui ! 


7 D EE ——_— — ——_——_—— _ ——_— 
+ Nou,ee n'est pas lui ! Nén,cemestpas lui, non! 
A 
A 
= 
—— 
Lu . . + 
Le voi-ci ! Non! non! 
3 RS CS CS CS CS D 
RE  ——_—_ a ——— — —— — — — — ——— " —] 
ee —— — —— 
5; 
lui ! Non! non, ce n'est pas lui ! 
fl 
D 
NE ———_—… am 1 AP 
EEE — = | 
Non, non ce n’est pas lui ! 


EE —— + = ————— |" À) | À "| 
22 a 

Le voi-ci! Ce n'est pas lui ! 

SE 


+Ë 3-4 ÿ here 


n=——|] a EE —] 
/ US SERRES, DEN CN DS CS PR Po Er ne EE |] pr] 
fes HN LOS PE D PS nt A LU OO RS ER ON ER RE PS QE M I Ce Er, 
= pu] = EE a | 


A l 


vb ds = L 


LR EE BE — — —_ — 


“ Monseigneur l'ordonne ! 


: fs Sopr.p 
F Chut! 
4'5 Ténors P 


LE SYNDIC ; 4 
RE FEES E:S ss ee — = 
>. ==? 7; — — = 


Mes _ si_re Gaucherd'Arcourt. 


envovez un ser. gent qué- rir 


a —— 


kS 


8" hassa 


Très animé 


EAN 77 p L 


ra. ce du Sei-gneur. Très anime 
a —  — _ _—— | ——"Î" = 


Eten ———— | 
ns | 


RS RS CS ER F 


14:.00$ 


TOUR 


est très 


[) : N 
EE Ch Ch z W 3 PL 
Pib RD | CLS CS (0 Q CR VS ARR COR PRES HER VEN EP 
D Da ES EE CSS ES CS QE CE 
SL QT 


MCE re, par ses pi - eux CERN OI 


ha! 


ha! ha! ha! ha!lha! 


ha! ha! 


Modéré re 
GAUCHER (impatient) 


WARS a PRE — 1e —< 
1 — BE — = 
Eh bien, Tirso! Le Syndic a parlé. 
Modéré 


poco f pp sub. 


L ALU bassa- = — 
PI BR AC (à part ) 
2 
Era Re : ‘| a 
BR; Re | 
e L) 
Tout à l'heu_re, 
4 
+ : 
CUS . 
À —— —— ES 
Va quérir l’ar_ tiste inspi - ré ! 
pl (1 
EE A 
Re À 2 © EN 9 = “| ms 
[TZ ES PSS ES ESS AS PS PE 
Au’ 
=, Hé 
P 
SN CSSS | 
a 
LIT. TISSUS © RER RES RE Ç 
p=a & p= 
RAS LRO) Le D OR mn me REC PARTS 
EE ——Ù" à LD ER DES E5 
EE = 
au’ 1 =] Ÿ LA 77 
l'ontrouve-ra son inspiration = fà-cheu - se! 
pressez et 
_— > LS == LES 
TR CS st VUE [= CESR es | |] 
DS CRSEN "EP SN 10" MR ON “7 ES TS SC ES D OU EC ES DOS DC EE DE OS CU EE D Tr SES En 
CSS ERTE LAON DORE COTON (ON ES ER GS SCORE NX SE ON ISSN ET = 


= TL 


CS 


MID AS DORE ns ne oi Û 


14008 


FLE 

CL: EE) RES SR CT CR ER 

B-S D Æ 7_& = 
C1 

Dee cr 
== 
n h?$ £ 

SP ER) RES ET dl D 7 9) 

EF. CESR ES PUS ER DS RE LOS ES) 

D Les RE = =] 

SAS ES. En RUES RSS ESP | 
\ + ŸÈ 

= = | ne 

/ ; TE es = DE 

[Æ [1 É——— Rss si bgli 177 
\ UN mn gd — € gp. -p6 0 5: 506 ÿ - pelle ÿ LV" PC 207 Le 


24 Supr. f 


| —_————]— 
hp EE 
Bla ce -à MAR OTONENNE1 


Bla . ce! 
Basses 
= E—————————————— 
Ê: À É + À + d " + À 
A Em — : ee — ER — 
SR 
ie — 0 | LL | a 
/ k fete 2? 
Er) 


5 
CA [#1 e | ESC Du nf | — 1 4 Le | == À 
ESS ERRRRER 7 0) RE CON OI En GO O7 RS ERORES En PR EE 0 [e = # gl, le] 
| = = sr. 


ff 
2 _ fe 


SCÈNE IV 


Large 


14.008 


Loy> s’avance, püle, indécis. Mix, volée, le euil, puis,se coufondant 


dim. poco 


TES Sopr. 


24 Sopr . 


Son ar - 


_ dent labeur __ consuma ses for-ces. 
j P 3 
EE —————————————————“U.——————Ùt" , 
EE ————————————_—_—_— _ == : ER ————_—_———| 
La 


a ————— 
/ 7: eo 2 — 
TES ES RUES CREER ES ES CS RSS CR CON CS RS PO OS (DE COESS PR GRR EE 2 OS À 
LR DES 8 SE ES GO CS CS ES OS CSS DS SRREMSERRS L 
ee Fi 
= | 
L ,; es EM ét 2eme 
m2 PR = 
\ rh ESSSPERS DORE SR 2 
FRERES) EN TELE EE 


PIBRAC (bas à Tirso) 


"1! < 3 = 
— En 
RS ER EE CI Eee 7 
re Pur 
e 4 A 
Ah! ah! Comme 
dd Sopr LE N 3 
Ge =: 
RE —————— aa 
< 
24 Supr. Il estbeau commeun an - RCE 


Ÿ l'ange du mal. Il a vé_ eu dans le pé-ché. Quelle 


! 3 A) 
€ Œ 
Pi h: D — SR le 1-4 = 
He à —— 2 — 5 —— _ tr 
œuvre du démon pouvaït-1l en at - ten - dre ? 

a ASSOpr mr " 
EEE ————— = 
H D A 4 

IT est REVEN E 
ANNE DE Sopr. TA SR N Lun rs 
L_72 . 
== A 
Le . 0 
Son la-beur con_su - ma ses forces. 
k Ténurs mf M 


14,008 


L'EVEQUE +. Assez lent 


Appro - che, Lo - 


Assez lent 


3 
CAE = caf] N 
VE RS CIN: B! PET EE WA CU CREER] ECS) D SSSR 
ECS +, L/ [7 / Q ENS E SE? L/ 
pb) = 
main dé-tacheles vor - _ les dont tudissimu-las cette 1 = 


æ # —- 
7 É Fa Sn mm —— 
EE RE DS ER 
DU ot 


& 2 
—— — 
— 


Et sois, se - Jon ton fier mé-ri -te, 


ACC par le peuple en _tier! 
= Plus auime 


Ses re - 


“à = + il 
QUE A à 
 8S = Il 
al , À 

[N 


px 
| Can 
LE 
ME : deal 
u | 
LE 
| ù || | de 

: : | 
Î | il © 


GAUCHER 


Il parait 


Tempo lento 

EEE | 
Re 
EN 72] 
| 

TIRSO 

= | 
RS, 
| 


= = 
RE 
— ss 
LT ER 
RE A AUS | 
trouble 
== 


| d 
à, — 
# Va = 
| IE 
= | all 2 
g ( Il Le LE 
N | = qu 20 
NA 5 ANT 
IE 
ma 
+Ù H nee Hi +. à ne"! ul 
di à S) A] de D D 
e À | Dies M “M NN 
Gt 


Cette 


Gau. 


l 
| 


| 
| 


Lx 


Gau. 


(Silence pesaut de la foule) 


Mecs lent Loÿs, hésitant, comme obsédé de souvenirs profanes ,s’avauce 


paîenne d’Alix apparaît dans toute Cri de stupeur dans la foule. 


la splendeur de sa nudité Animé LA FOULE 


vos 


EVÈQUE (se voilant la face ) 


I? 


D AS 


#4 


Ilestfou! 


Ilest fou! 


Saeri le - 


fé _n 


Sacrile - 


’ 


L’EVÈQUE (à Loÿs éperdu) 


Quand par ton 


me ? 


ceforfaitin {à - 


_-montachargé de 


, 
1 


relimpurde 


< 


Q: 


1,008 


devutre - pu - _tre la Sam-te 


CRD —— | 
ESS CPE 7 CORRE CR SSSR CO 
tn Me D D | # ! 


. 3 
CE ae NN = J à = 
l'E. He + - » + LE ESS CT RS ES ER ET LS 
Pt] Sie —;— = PAPERS 
tonœuvre, à nosregards souilles étale  ensonpé - ché la honte dune 


SAC E En gel 


ON NS TT 


TIRSO H SA 
FAT: FH — — 
Rs CN 4 
DE a ————— 
Saerile. 2 gel 
Sopi 
Er £ Se ec”, 
RE —_—_————— Îñ— me a 
| 
ee Sacri Le ne TE 
Tenors —— Ù 
== 7 = # Je 2 vas. 
7 ——— Ze À 
EE Con os = = $ 
Sacrilè - J ë É £ ge! 
Basses k 
mer = = = = 
N re | 
a Tempo SRE ENS ge: 
CR ES UE 
#0 #- æh suivez 
= Es 
” 3, Eh] ] 
ET ELS 4 
ES 3 (l 
É | 
— = _ RES 
— 
mt 


Plus lent 


de la parebeauté ! 


[as 
> 

1 

° 
=) 
Ë 
1 
<2 


21 


j 


J 


poco ralk, 


triers 


2 
La 


La foule exaspérée rompt les rangs des arbal 


Mort 


li 


Ê 


é 


au 


1 Ténors 


<<? 


a 
= 
au dé - 


Mort 


fe <Nefe 


OL Mi 


24 Ténors 
EE ————…— — ——…—.…—_—_—_—_—a 
2 —————— 


anime 


Très 


= 
à lim - 


Mort 


à lim 


= 
| | 

, 

= 
|| = 
Il * 
Go 
(ri 


= 
qui 
= 
AUS 
Ile 
AE 
LM 


#- 


ment! 


dé 
di 


1 
au 


vu 
Mort 


L 53 
EEE LU 
Lu 

Ce 


FE À 
[= 
LS \ 1 
1 ; 
ps | |A 
\ES 4l 
LT" | 
KL! | 
L 
FLE ls qi 
Se fi 


— 


Ce: E EE —— = 22 
à - > — 
UM) Souller uo.tre fucça_ 
A + 
=: = LL 72 = US RE ES Es 
Ê— L — - = EEE —— + _ 
La 5 - . , 
Se GE O - ser souller no - tre li_bé_ ra _ 
h : 
PE —— ER— RE 
ER — EE —, g- 
= PRE, O- - ser soul - ler ain si uo - tre bé ra - 
À 
r —ÿ = 
SE) = = ==; 3 — > 
LA . = 
= PICAONNSE à mort! 
; 2 Pr 
= ges L 
A, D 
O. - ser souiller ainsi, e - - sersouiller notre ibéra_ 
Ex EE —_—_—— 
RER 


re 


RE DH === 
EE aa ———Ù a —— 
ce! A mort! A 
m3 5 
EE —_ ZE — == 
ce! À mort! \ 
0 k 
É— a = : 13 — = = 
ALT Ë 2 CO A mort! \ 
( = D 
EE A mort! A 


O _ ser soul _ler notre i_béra - tri 


4,008 


22 

ol 

LA 
. 


mort! A mort! 
A _—— 
LE _ _ 
F ——— ——_— 
mort! À mort! 
ñ 
22 æ EE —— 
EEE z a 
mort! 


A mort!_ 


A mort! 


Peuple INSEDESE les \oiei cel - _le qut'a Sauce ER 


LE SYNDI 


a ——_—_ —_—]—]Ï——— —— 


Aix! 


_ TIRSO 


— 
_hx! 
Se 
nl. Sopr. nf 4 
—4 EE EEE | 
= ET er ER — 


Ë A-lix laCourti - sa_ue! 
17 Ténvrs 
LE 


RÉ 
A-lix! 
F2 ds Ténors mf 
DA , A -lix! 
b B n st # £ 
—,  —- ER  — EE moe = 
u poc 0 
EF 
EE EE | 
EEE PR 
= o = le) = Lo) 
pe & pre 
KL Ê== - 
IE aaa—_ — ——_— ————_— 

SR ri - Æ _ cel 

GAUCHER (avec une douleur indignée) 4 ; 

— le. (© D 

Le | n 

Alix! ma douce À _lix! ca-pa_ - bleduntel 
LE SYNDIC b Re à > 

6 LA 1 ne. 
2 QE == | 


Queditel_le? 
3 


Tir = : a E 
IF, a _ 
a | 


Queditelle? 


| LL) 1 Sopr. : 3 
: ES = = = ———— —— == = ——— 
A- 1x ! 
| x 2ds Sopr. 
1 EE — = == 
ù =: # € # #- 2 S-— 


= - 
aCourti _ su-ne! 


e 
>| 
ni 


1'#S Basses 1 

D — > ne = PES = = — _ 
Ab! Quedit - el _ le? 

9des Basses 


| 


4,008 


Tir. 


\ 


FAT = = > + ES EE) OO EE] 

En RSR 

NON Cru Cet in - fâme ÉTEND 

TX ES =] # EE —_ 

PAT CS (OS D = | 

2 Îî mm] 

EE) LS = D 

estla cempli-ce! | 3 

EEE mm em 
RS CR TC PE SR 

= LZ 12 17 ] 


C'estlacom- 


2 
E£ —  — _ __— 

© C'ést fa complice! Alix 
= a ES 


N a a D SE 
> à ES ES D 2 > 
= san En: = 


Cèst la com - pli_ce! A 


C'est la comph - ce! 


EE ——— == — 
D D va 2 D 

C'est la compli -Ee! 
7 À  —"—Ù"… 
ES a — —— — 

A-lix la courti - sa ne! 
- ; # 
——#—— + — ER — 

FR SAT PSS ED (] CRE DES CORRRSENTEES SES) GERS D 
ES COR TELL) SRE Mn 9 PONTS) JON HR GEO CR GS GE OT (SEX “ES CET "EU Gas Een (ONE Me QU RSS Se DRE 
BR RSS CRD CRIS PS DR GO (ce VI EST EN GES RE ESS CURE CRE DE ARR CON CG PS D DRE MOT EME 
RER, OR ES 6 PS ES GO OS D, GE QE D 


O + == > == 
pus 
. D é 
3 — EE] ————  — + ———— ———————— 
Msn FPE EN EME NEETER 
ep 
C3 DR GR 5 DE 
7 PR PS ES TS GS CS 
FE. RE Ce CNE SR 
EE 
; AIT 
D je 
A2 CSSS EE ———————————— 9 — — 5 ÉEEREZZE  EEE 
CS À RS ESS | CCSN VEN DORE SRE SRE TSER-EN ( WTET ES MU CE 
ES , l 
ESus = 7, | CE BE 
ph cel NE LE c’est la com 
9 k UR 
ER ———_—_—_—Rf HE 
ER — RE — 
la courti - sa_ne! A = TX, cest lt com 
=== — PE REEEEEEEEE—— 
5 8 ——_—_—————— | > 
ee la cour:ti _ su - ne! À _Hix, cest la com. 
Le ——_—_—_— + tel 
EE a 2 
A -lix! ATX 
+ ————— RS A SU 
EEE nn 7 D Se —— 


TE EE 
= D es D EE LR EE LES 
Ph — == nn vs = — 
Yést fa com - pli - c« de lT-ma - aie Ë 
| 7 ET 
L = = ST gr 


VE _ z = _— = £E 


est la complice 


Cest la com 


menaçante eoutoure les deux amants, 


La fout 


| , 
= 3 
I —_ …— 
| pi À 


nt 
HT RE 


DUT i |” l 
| D 
P 
et 
ll 
1 
=] 
& 
| | 
Ù DT 
nl | Me <: IR 


DES RES 
Bal: qui touche au 


7 
a ——_——— 
lège et 
A 
Ep _— 
sa_cri -  Jège et Dal - 
ER JO 7 1 ER ——f— 
de PT ma gier sa-cri-lège et mau- 
QE SC D 4 UT; 2 = 
a ——— =}; 
PIE Nma gier sa-cri- free 
TI, > >>> = 6 EST 
SE f—+— 
L7 = 
de l-ma - gier sa_cri_ lège 
= EE 
= — = — 
de PT_magier sa-cr] = et mau- 
<< 
. 2 
= e 
EE — 
= RE 
RE ms 
> SEPT 
Up VS LE 9 ENG E 
ESS ON JS SRG ON RSS DCS ERREURS SES EST ( CNRS 59 D PES 
Ts SE | 
SEE PU DES ES GO PRES OS CN ES CS Se 
mais = 
ès de la statue et protège Loÿs coutre la foule exasperee) 
= = KR N 
ET DES DS RQ ES À ES ES En CENTS JE 
"SERRE NS DE SLORE CES EE SE DES MSN US 
mm ——] 
mal - beur à ce 


2 Re, - 


eZ 
= 
EE —— 
ler sa_eri _ 
EFForrr>YY dd OO 


de 


‘om _ pli-ce 


= 
2. 


— 
=— 

de l’I_ma - giet 
5 — 
— 

de PT_ma - gier 
= 


C’est a € 


“efugiée, sous le porche, pr 


À = | 2 IL a. 
! 1 


Il 


= | | 5 
Ë 1 É il 
0 ' 
Q 
Mit 4 til [Il ni 


Nll | 
IN [I 


(ll 


ALIX (qui 


ail 
RTS. 
il 
[= 
Julie 
> 6 


IE SSSR ‘ 
pa | N 
LITE CS 
en 
s'est re 
G 
CT CSSS IE DE 


— 
RE ——— 
7, 

h SCC 
-ce 
É————— 
+ 
C'est la comphi- - ce 
EE = 
——— 
0 SSSSS ES 
Cest la compli- - ce 
D 
Ze 
Æ 
A —— 
A — 


(99 
IL 


Les plus hardis 
reculent,effrayes 


marbre où pourtoujours 


ESS 3 3 
2H Z LES = 
ER Li 7 RSS ES CR ESS ES LES PR LE EU 
_ VFÉS \otreser - ment à La Li-béra- 

—_—_— 
ia UE ê 
==. = _ Lis” o = 

CA TES CT DOS SR OS D ET RS AR RSS ES D A RS EN TS 
VE ESS B! us En EE 


Cresc, mollo 


AW 


PEU > 
Bar DDDDpDpDpUpDpOpOpOpOpOpOnSS ES ES EEE 
_-sél 
7 LE 
HAT — B PRES CS BRESSERES GRR DRE 
Gau. EE © | T5 ——  — —_—- 
Re ee M M qu En y mg 
Quel dé - mon d'orgueil 
wAT 5 = se 
EE —— FF 
4 ESS ERSRRREES CNRS 
Quel démon d'or - gueil par-le par sa 
‘A ; ; : 
LIT AT > as A = PE 
VE Re | | | es” DS 5 RES VAE ESRERRNESES GE 
Où me. DES PES DEN EE À] CRE EE 
CRE 
uel dé - mon d'orguei are par sa bou - - che? 
Quel d Lorgueil parle} b he? 


Quel démon d’or - 


TN 


cresc. poco a 


L 
4 : f É 
PIBRAC ES, 
—————————————————————— , = CZ 
LS App 2er EPS PES CS RER AT OS RS RES 
Ar-riè - relSa - tan! en{a 
D 
| = 
Gau LR —, AE 
ST 2 + — = 
par-le par sa bou _ che? Ten_ta - 
bou - che? - Ten ta - 
» : À | a — #4 = 2 er rE 
il E. ES ———— RE ————— + — LÉ EEE 
POSTE Meme MERS TS Tenta - 
FA TEmA4 1 
- À 
Tir. A —————+ SES EE) [HI a RS 
ne | D. L/ C7 
- gueil par-le par sa bou - - che? Ten-ta - 
n À'5 Ténor f 
EEE——————————————_—E—————a—aEaaaEaEaEaEaEaELELELEaEaEaE aa 
Sn Ar_ 
|_p 24° Ténors f ; 
FF E LT 
Ar_riè_ - re ! 


EE = 
Quel démon d'or - gueil par- - - Île par sa 
Se ee mn eue Enr 
D de P— = Et Es 
ENV LS be _ e [h ; _- = = — == 
D ë 


( Ai L 2 : ff mf sub. | crese. 


258 


Pib 4 
mu 


ms LE J 
_teurmaudit de la fem _ me! 


A ESS RQ ES LT [3 
_-teurmaudit de la fem _ met Ar _ riè_ re! Ar_ 


ZT F ms BE 
Le SE 
2 er 


-teurmaudit de la fem _ me! Ar _ rie _ re! Ar- 


_teur maudit de la fem _ me! Ar - riè - rel Ar- 


rie re! Sa_tan! Arrie _re! Su-tan! 


A TE —————— 
me ——— =  — = A ——— 


bou - che? Ar-rid_ re! Sa-tau! 


ALIX 


| 


EP 
nie : : . 


MT 


re | 


rie - 


re! 


"x 
= TT 


b- 


| 


*<) 
2 Oo 
n h 
2. CE 


Vl 


re! 


ar Te 


| 


Il 


D + 
RE ———— 
a ——_—_—_—_———_——— 
2, 10 LOMES _ _ = 
EE ——_—_—_—...—— 
D 
————_—_—_—_—_—_———— 


mn 


LE 


suivez 


1,008 


4 a Tempo 


es 

| _peuu du Condot = tie - re! (EE 
s a Tempo 

$ 


_ gede ma victoi 


de votre rachat, 


5 + 


$ 


Un peu lent et solennel 


x ALIX Chardie, domiuon La foule ) 
mr ÿ— RE 
ce 
| J + 4 
| Un peu lent et solennel Etmainte 


_ nant, 


1,008 


de-vant ces - Le qui vous sau va! Non pas mot, 


Un peu plus large 


OA 1 - Ma - - ge 
Un peu plus large 


) A 
LL 2 FE: [A RE] 
“ LA A  S 
é_ri-gée à ja - mais sur Je seuil 


f) CES . # 
AT — LÉ == 
ER d'où mon - tent versles cieux ____ les pri - à - resmys- 
à” RE 
ES = = = =—| = = = —Æ 
= > : : = —+— 
} “ 
i# 4 + 
oi ———*"—|# 7 
D Er: = Sn TC = —+- x + 


12 
rod 
LU] 


Très animé La foule. dominée, se courbe; l'Évêque, furieux, la redresse d'un geste violent. 


ti-ques! 


Très animé Re — 
b £ # Le à 


As_sez de honte 


et de blasphè _mes! E_cartez 


27e) = = 
EE — 2! = [LE L 

: TES D 
ES = LS ESS - ER 
N me) Sr En Hs LS D 


[2 el n 


Un large cercle se forme autour des deux excommuuiés , 


Large L'ÉVÉQUE PTE 


Large 
Z L 
+— 


-thè - me sur vous,___ suppôtsin - fà - 


crese mollo 


num de la Vier_ge sans ta 


008. 


RES : 
Re RE | ——— 
= a 
ÉNERet— == | RE 


Pourtoi, Lo - ÿs, 


u 


d 


RE Æ HS: S 


20 


P=P=] L T 
ES D CD DES PR 3 DC 
ESS ES Sn 


_thè _ me! Ana -thè _ mel Ana _thù - me sur vous! 


h__- 
ER) ee 2 
EL ENE ESE 

— 


Et vous, ar-chers de la ei - té. renver_sez et bri-sez li. 


Anime 
RAC ER . 2 
É EE CH À . — — - 
ne V7 CES 
Le LEE) D ——— 1 ss —— 
-do.le queSatan sur le seuil de l'Église à dres - sé - el 
Anime 
D TRE EL EE ———— S--ecerm 
RE = _— VE =eeess: 
Pie CU t DES SSSR Dos PSN | LU SRE [l | 3 Des |] 
RES CSS CO + [l x | Ce [1 
. U (4 _ * 
LTÉE t = 2e En ES À 
LT TT ITS CSSS ESS | (D ARE Es LU EF dr 2 su 11, 11 
\ IT LA FE SLR RE EE ES — dE 2 AM AMTMe 1H MUE 74 : 


Hakays “rats: 


: 
l 


GAUCHER bondissant sur les degrés 
, f Ed. 2 


Fa == ==] L 
BA JUS PNR OS PS LS ASS QU SE OS CR PS QE OU PE CE 
| _2 ER RE 7 7. 

Nul au - trequemor, Tir - so, je l'ordon - ne, 


EL] 

9 LS, 5 
LEE" UN ” a | 

LS LA. CT CREER 2 EE | 24 L} 


Il saisit une masse d'armes 
— a Tempo 5; ne 
+ et sélance vers l'image. 
FAT D 
ee a Poe = 

sf | # 1 = D 
ne brise = ra limpudi - que sta - tu - e! 

a Tempo N 


os — D 
| Fo 


suivez 


AEIX (lui barraut le passage) Plus lent 


Ek ÿ SR 
ñ = Semi 


EYES Eee 
à CCE 
Toi, Gau - cher! Misérable a _ 


RP lent 
—_——— à : 


a ns = en — qe 
TES CES SN D MST AE RSS The [] EE == 
/ He— 9 © de = SR ne 


14.008. 


Tempo animato 


P. = e = DÆ = 
# LT [1 HI [77 HN ET 7 RE (UE RE 7 NE EL 
_mant, tu détrui-rais la beau - té qui … fut-shen): DS © nel 
Tempo animato À 
Il 


EL —— EE 


| Tant de re - gards font soul - Îée à mes yeux, 


anime 


Très 


Cm) 


A, 
“ me 


La frap- per, 


>|] 
(Murmures dans la foule ) 
RL 2 


EE 
RS CRE 
de! 
4° Sup. 


aa”, 
a 


| 
UE, SE 


19 149 
[TT Moss 


Alix 


= 
ES Ov 
cest (ne frappet mor mi 

a 
————— 
US 
= = 
EEE) 
pu 
a — 
——————— 
Up 


in 


KE 
QT] 


[MAT D 


Ah! 


Très anime 


HAT D 


Re 


TORRES TEEN ISSU EN CE DES EE SSSR 


Lt 


CRE 
as 


Alix 


ven 


ma 


OO ER 


dou 


LE SYNDIC 


=} 
CS 2 


D 


parler à la man_ 


Gaucher! 


Ah! 


Ne 
N° ___f} 


Crese. 


ctel! 


le courroux du 


crese. 


- di 


DER 
leS. AE 
ES” 


248$ 


il | muni CT Le min 

Ù | 

DU AN D 1 | 
il ll il 1 ill | | 
dll | l 

| | ll 
nn | | 
N nu. ‘ | \ | 
LA k 
I Nr | | ONE 4 | Il | 
Il all UE 
| | l | 
| fi à BA RAN IE 
| | | el * 22} < 
D) JEU I EN | 
Hi Il : “TE à U 
U,  & À A à dE 


4.008 


Plus lent 2 
GAUCHER, ÿ : 
Éeÿ D + —+ + =] 
SEL Ar 


Périsse done Vi - mage impi - 


PE LIU . = 
LU [m1 7 ER .d ET CORRE er LE 
CMS -F ON EN: LAS VS 0 A 7 | 
BEST =] BE 


Al1° furioso 
Mn sls f 
TA UESNLE pe ——— ES D SR A 
Gau CRT TE — ES 
A —— 
_ risse avecelle un à - mour e-ga- _ ré! 
AI]? furioso ; 


"| 
a EN - | 
+ - + 


ALIX (ayant ramasse la dague 


de Loÿs,s’élance sur Gaucher ) (Elle le frappe et le jette ,mort,sur le parvis. 
, D 

| er ! 

HS A — ==] 


Puis, comme réveillée en sursaut, elle 
regarde, égarée, le corps du capitaine ) 
@ 


ALIX (Elle défaille dans 


(cri strident } lus bras de Loÿs) 


 — 


25() É e 5 af \ _ÉR antée, se disper<e 
25( Mrés anime JF La Foule,épouvantée, se disperss 


NW Mal - heur sur nous | 
fac É 
1US2 pa RS 8 Hu 
a sur us 
HS. Mal - heur # ____Sur nous l 
C2 a 
ES A ———_—_—_—_—_—_—_—_——_——_— 2 —— 
[| © , Ai , sf 
| 24 Sopr. MUMOUR Re sur nous ! 


€ Malbeut sur 


1° Ténors 2 £ 


; Malheur sur 
{5 Basses 5 


EEE EEE — —_ ————— —_—_——— 


24e Basses 


Mal - 


; mp à EE gr 
7 £ | 
d= , , à 


ER STEP: 7 PENTUN PT? TONER PT:7 TONENT EM PT: Hot lole Li bles LI 
D2 BR PRPUESNAP RENDRA AP TIIRAERE | DUMP MINIER URI ps — 
BUTS ES OUEN US se BUS D Bu EUR éme M UT 


1 
: F, + hu. 
PITLNSD gÉg 11 (1 : 
Û DJ P T  L Lemen 12 OH T'EpOTT TOHON TAC HOT À 
EEE 
 — 


O 210 


D 


davs une panique superstiticuse. 

A 2 te 
2 A mg 
D —_—_ — | 


SE 
A | 


Mal = heur sur nous! 


à JYAT à —#— 


Le Sang du meurtre a pro-fa - 10 To 
l TIRSO 
Fa ü 
mew NE oo 
SE A ES 

Le sang du 
. ET ES 

D ——_——_—— —]… — — "| — 
DER SES RER 
U Mal - beur sur nous ! 


PE RS RS 
LAS VS AR D RS 
nous ! Mal - beur sur 


ñ A - 
8 © CRI 2, 4 
EE ——————_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_2————_— 
A ee SO 
RS EE = ; = = — 


e Mal - beur! 


PRE 


— 
El —————_2—— 


DS Mal - beur sur 
_ heur ! d : : ES KTATE æ 
Dour! ; se Wie: 
nu”, eu». e — _ — — — _ ” als P XSETÉRESEEMEE Eu x = = “027 FRE-PETTS es SFR F5 
\ E Pin tietriaie fe Eufais fehnÿe Che re pp ring sipir À : nn? | 
( cy. ete titioio hein poele fe rétoneie | cie 2frie fa Tirer. ETES 
= gg ——— Z= E == RE RERO nr 2 = 2 RE 0 DORE ER RENE 
ER ER F 


pit À : a 
IE = 
L 4 
bg : à Mal - heur ! 
Fs = es E 
les: = = — ; 
Z gh = = = = smeril 
TA ET RE DS ET Ê— —# 
——; — = 
meurtre d prof ené lé = 9h 3 _- sel 
A ——————— 


Z Mal - beur! 


EE 
se; ——  —— 
A — a — _— 
DR" 
| © nous! Ab! 
ee 0, 
Æ ES EEE 
EEE 
as EE 
Mal - heur! 
EE 

ee 2 
fe — EE a | 
) a 
| nous ! AD ER TE 
TRS EE EEE 7 CS PS PS = 

c = k Z 
| - hour Le sang du meurtre pro Cl 
ŒAn > Sn ml 


= R ge A 
cori—#56 At ss ti mn EVET EI D'I LV LYON DT DER = 8-1 EE © gg 11 RAP ENT S'T I ASU/ 21 DS 
ET LA . DST ANS hd : LE DORA À LR : dc GEL RON LONER DAT. À SN GER LORS CF 
EEE EE 


er 
® 1 A 
kS FX EE —— = 
Mal- heur sur 
ER LE —————————— #2 E "1 
Mal - heur! 
NE re RE NE ; 
mm Mal - beur 
0 pe 


7 el L EE EE 2 
—— mn = = = — _—— = 
Ÿ Mal - beur ——————————_———. 
Æ 
— ———— - <: = 
| Ah! EE — 
ER EE ———_—_—_—_—_—_—_—_—a—a—aEaaaaaaa——— 
= 
+ L: DE PET = —— = Tu 
ae = To 
1 . 
. à _ Es “LR ll 
= = o z D 
Le sang du meurtre ET PE AVE Ce 
EE _— = E 
L 4 5 pb gp Hs gp 6,5 5 © 
CTIZ PETER HA VTVE DA VT/E Fe #i y: rt: BE D.AN'EN 2 Jen Ar [5 
EE pe TPE mel msi. 2 ms mn 2 a on = a 
ras” Ces Eten rs 1e 
LLY EL © LE UE © Hi 121 — 1 À HT 
\EZ : = ù 


14.008 


Pib Ai D 7 Rs g——— 


€ Ve ONE. 2 Sur nous! 


(L 
(| 


———— nr a ae sr = ; = 
ES "22 CSS nu SOU  _— œu ŒM 100 | 


DESSUS E 
\ PAPERS PE MENT ANNEE DEPRPT MENSrS DENEUVE DENEUVE AMEN ET rx! DEVENT POPELVT DENEUVE Æ 
CO Ie LI RL QE De ES RL BARRN 1 BANEN DT LAN 


+ [it 
k 
à \ 
à 
| 
x à 
il 


(en s'éloignant) 
A Mec 
Ce —_ 
ee D  —_— 
max’, 
e ne Malbeur! 
2 {en s'éloignant) 
5 = += 
-# RE EE a 
LES NE ES TE 
‘e MAP EE sur nous! 
Fa < 
É ———_ __—_—_ —_—] EE —_ 
{= 
É 2 Alan; \al.-beur! 
(eu séloignant) AL 
[e) 1 
LE 
== a 
—_ = + Æ 
. Mal_bour RIT sur nous ! 
en s'éloignant ER 
An — 
=. 


Mal-heur! 


ten s'éloignant) 


—_—— — F2 = = = 


AVES 


2 Er = = == 
= = ete 2 eg 2 050 2 Ve 


253 


Les Archers de Tirso se sont jetés sur Alix. L Évèque est ramené dans l'église, dont on referme brutalement 
les portes devant Loÿs suppliant et frappé de terreur 


tes sur nous! 


il 
ll 


< Malbeur sur vous! 

(8 

EE —— —  — ——__—— + 
Le 


Malbeur! 


Malbeur ! 
| = ES 
= 2 
-beur sur pous ! 


C1 D 1 Para 
ILY GER" UNI" SAC" QUELS" SC ES " AUS * | 
\ ET EE PR LS LS RC CE À Re DE à M DS CSS 


A11° furioso 


(RS 


ACTE IV 


PRELUDE 


PIANO 


SN Lhassa 22%." 3e is US ER ENS 


2008 


LR 
CAL 
“ 


à D 
2 de #  — 
7,8 Mets 
Arccuamm mis: = 
ET re — fe À 
= 2 me ÿ æ 
f SEE 


nf 
3 dim molto  espress | 


De | Et à LT  — 


ESS ER ES —-— —— P 
\ A 2 0 


.00S 


Trauquillo 


espress 


14.00% 


260 


| 
SCENENI 
Uue cellule blanche, au couveut des Sœurs de la Mercy. 
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Sœurs ageuouillées autour d'elle et les soldats, dont les armes et les pennous se dressent, 
étincelants, au milieu des eroix et des bannières religieuses, penchées sur la multitude qui prie. 
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M Hüe, Georges Adolphe 
1503 cLe miracle. Piano-vocal 
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